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La seance est ouverte a 10 h 20. 

Adoption de l’ordre du jour 

L ’ordre du jour est adopte. 

La situation en Afghanistan 

Rapport du Secretaire general sur la situation 
en Afghanistan et ses consequences pour la paix 
et la securite internationales (S/2007/555) 

Le President (parle en anglais ) : J’informe les 
membres du Conseil que j’ai requ des representants de 
l’Afghanistan, du Canada, de l’Inde, du Japon, de la 
Norvege, du Pakistan, des Pays-Bas, du Portugal et de 
la Republique islamique d’lran des lettres dans 
lesquelles ils demandent a etre invites a participer au 
debat sur la question inscrite a l’ordre du jour du 
Conseil. Selon la pratique etablie, je propose, avec 
l’assentiment du Conseil, d’inviter ces representants a 
participer au debat sans droit de vote, conformement 
aux dispositions pertinentes de la Charte et a Particle 
37 du reglement interieur provisoire du Conseil. 

En l’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

Sur l’invitation du President, M. Tanin 
(A fghanistan) prend place a la table du Conseil; 
les representants des autres pays susmentionnes 
occupent les sieges qui leur sont reserves sur le 
cote de la salle du Conseil. 

Le President (parle en anglais) : Conformement 
a l’accord auquel le Conseil de securite est parvenu 
lors de ses consultations prealables, je considererai que 
le Conseil de securite decide d’inviter en vertu de 
Particle 39 de son reglement interieur provisoire, 
M. Tom Koenigs, Representant special du Secretaire 
general pour l’Afghanistan et Chef de la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan. 

II en est ainsi decide. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. Le 
Conseil se reunit conformement a l’accord auquel il est 
parvenu lors de ses consultations prealables. 

Les membres du Conseil sont saisis du document 
S/2007/555, qui contient le rapport du Secretaire 
general sur la situation en Afghanistan et ses 
consequences pour la paix et la securite internationales. 

A la presente seance, le Conseil de securite 
entendra un expose de M. Tom Koenigs, Representant 


special du Secretaire general pour l’Afghanistan et 
Chef de la Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan. 

Comme les membres du Conseil le savent, il 
s’agira du dernier expose de M. Koenigs au Conseil de 
securite en tant que Representant special du Secretaire 
general pour l’Afghanistan. Au nom des membres du 
Conseil, je remercie chaleureusement M. Koenigs pour 
le travail qu’il a accompli en Afghanistan dans des 
conditions extremement difficiles, pour les exposes 
utiles qu’il a faits au Conseil ces deux dernieres annees 
et pour son devouement a l’application des resolutions 
du Conseil relatives a l’Afghanistan. En lui disant au 
revoir, nous lui souhaitons plein succes dans ses 
entreprises futures. 

Je donne maintenant la parole a M. Koenigs. 

M. Koenigs (parle en anglais) : Tout d’abord, 
Monsieur le President, je tiens a vous remercier pour 
les paroles aimables que vous m’avez adressees. 

Je note avec plaisir qu’alors que nous nous 
reunissons aujourd’hui pour examiner comment faire 
progresser la situation en Afghanistan, beaucoup 
d’entre nous le font pour la deuxieme, voire la 
troisieme fois du mois. Il ne saurait y avoir 
d’indication plus claire de la priorite que la 
communaute internationale accorde a raison a la 
reussite en Afghanistan et au maintien de notre 
engagement d’offrir a tous les Afghans un avenir plus 
radieux. 

La plus recente de ces trois reunions, la sixieme 
reunion du Conseil commun de coordination et de 
suivi, qui s’est tenue le 3 octobre a Kaboul, s’est 
focalisee sur la cooperation economique regionale. 
Apres des discussions franches, il y a ete pris des 
decisions sur le commerce et le transit, le 
parachevement d’accords d’achat d’energie 
commercialement viables, la facilitation des 
mouvements transfrontieres de main-d’ceuvre et des 
rapatriements volontaires, et la reintegration des 
refugies avec l’appui du Haut-Commissaire des 
Nations Unies pour les refugies. Tous les orateurs ont 
insiste sur l’extreme importance d’une cooperation 
regionale active pour la stabilite et le developpement 
economique. 

Toutefois, malgre les mesures positives adoptees 
pendant la reunion, l’examen des themes clefs a mis en 
lumiere un deficit de capacites au niveau de la 
cooperation regionale qui doit etre traite, d’abord et 
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avant tout, au sein meme du Gouvernement afghan, par 
la creation d’unites regionales d’appui dans les 
principaux ministeres sous l’egide du Ministere des 
affaires etrangeres, qui a ete renforce. Pour la region, 
l’un des objectifs clefs reste d’accentuer l’interet des 
voisins de 1’Afghanistan dans leurs relations bilaterales 
en approfondissant et etendant les approches 
multilaterales du maintien de la stabilite dans le pays. 

La coordination des acteurs militaires 
internationaux et afghans s’est amelioree, aux niveaux 
tant national que regional, et Ton a enregistre 
d’importants succes militaires tactiques dans le sud et 
Test depuis que je me suis adresse au Conseil en mars. 
Ces deux derniers mois, le niveau de violence a faibli. 
Neanmoins, si l’on analyse la situation mois par mois, 
en comparaison avec l’an dernier, le nombre 
d’incidents violents a augmente d’environ 30 %. 
Depuis le debut de l’annee, l’ONU a denombre 606 
explosions de bombes artisanales et 133 attentats- 
suicides, contre 88 l’an dernier a la meme periode. On 
observe done une hausse importante et funeste du 
nombre de victimes - au moins 1 200 civils ont trouve 
la mort depuis janvier dernier. 

L’Armee nationale afghane comptera environ 
47 000 soldats d’ici la fin de l’annee. Le 
Commandement combine pour la transition des 
services de securite en Afghanistan espere constituer 
une force de 70 000 hommes avant la fin 2008. En 
meme temps, un programme de developpement de 
district specifique doit commencer a relever le niveau 
mediocre de la Police nationale afghane. Cela dit, le 
nombre ne fait pas la competence et, pour l’instant, 
nous devons reconnaitre que la Force internationale 
d’assistance a la securite (FIAS) represente le rempart 
le plus capable du Gouvernement contre l’insurrection. 

L’OTAN et la Force internationale d’assistance a 
la securite en Afghanistan (FIAS) doivent travailler de 
concert avec le Gouvernement afghan et avec la 
Mission d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) pour veiller a mettre en place une strategie 
politique et militaire integree ainsi qu’un plan de 
securite commun pour l’Afghanistan, tenant 
pleinement compte du fait que les aspects militaires et 
anti-insurrectionnels, la gouvernance, le 
developpement, la reconstruction et la dimension 
humaine sont des sources de force pour tous en vue de 
faire face a la violence et apporter la paix en 
Afghanistan au cours des mois d’hiver et tout au long 
de 2008. La clef de la reussite d’une telle strategie 
integree est d’inclure davantage les dirigeants civils et 


militaires dans la planification des operations de 
securite au sein des postes de commandement 
regionaux, du quartier general de la FIAS et du quartier 
general militaire de l’OTAN. 

Dans le climat actuel d’instabilite et de conflit, 
l’absence de mecanismes de controles relatifs aux 
droits de l’homme, notamment en ce qui concerne 
l’opacite de la Direction nationale de la securite, les 
services de renseignement et l’absence d’acces a leurs 
locaux, est particulierement preoccupante. II faut aussi 
ajouter que l’absence de coordination de Faction de la 
Direction nationale de la securite avec le systeme 
judiciaire ou meme, dans certaines regions, avec 
d’autres organismes charges de la securite, est une 
entrave a la securite dans le pays. J’exhorte le 
Gouvernement a enqueter sur les allegations 
concernant les detentions arbitraires et la torture de 
detenus, et a accorder a la MANUA et a la Commission 
independante des droits de l’homme en Afghanistan un 
acces illimite pour pouvoir effectuer des controles dans 
les centres de detention geres par la Direction nationale 
de la securite et surveiller les activites de cette 
Direction dans tout le pays. Une recommandation en ce 
sens figure au paragraphe 84 du rapport du Secretaire 
general. 

J’ai ete profondement trouble par la recente 
decision du Gouvernement afghan d’executer 15 
prisonniers le 8 octobre. Comme les membres le savent 
tous, l’Organisation des Nations Unies n’appuie pas 
l’imposition de la peine de mort et, en ce qui concerne 
particulierement l’Afghanistan, la Commission des 
droits de l’homme a demande en 2005 aux autorites 
afghanes de declarer un moratoire sur la peine capitale 
compte tenu des lacunes du systeme judiciaire du point 
de vue de la procedure et du fond. Je dois saisir cette 
occasion pour exhorter le Gouvernement a retablir le 
moratoire et a respecter les dispositions du droit 
international concernant l’illegalite de la peine de mort 
lorsqu’il n’est pas possible de garantir un proces 
equitable. 

Bien que, parmi les differentes formes de 
violence en Afghanistan, les attentats-suicides 
reqoivent le plus d’attention, la plus grave menace pour 
la population civile et pour la stabilite globale du pays 
est la campagne incessante d’intimidation, 
d’enlevement et d’execution menee par des elements 
antigouvernementaux a l’encontre de tous ceux qui 
sont perfus comme ayant un lien avec le 
Gouvernement afghan ou la communaute 
internationale. II est imperatif que la protection des 
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civils reste au premier plan des efforts de tous en 
Afghanistan, car ne pas obtenir le soutien de la 
population aurait non seulement pour effet de 
prolonger le conflit, entrainant encore plus de 
devastations, mais permettrait a la violence de prendre 
en otage le developpement du pays et saperait la 
legitimite de nos efforts. 

Je suis heureux de pouvoir noter les mesures 
concretes prises par la FIAS et par 1’Operation 
Enduring Freedom sur la question des victimes civiles. 
Celles-ci comprennent notamment des ordres donnes a 
tous les commandements regionaux d’ajuster leurs 
tactiques, lorsque faire se peut, pour proteger 
davantage les civils et ameliorer les systemes de 
dedommagement et de partage des informations. Le 
Conseil de securite a renforce ce type d’efforts visant a 
proteger les civils par un nouveau libelle de la 
resolution 1776 (2007) du 19 septembre prolongeant le 
mandat de la FIAS. 

Je tiens a souligner que l’on ne peut attendre 
davantage pour affronter le double defi de la 
gouvernance et du dialogue politique, dont depend le 
progres en Afghanistan. Pour prosperer, les 
communautes afghanes ont besoin de securite et de 
nouvelles possibilites economiques. Meme si les 
operations militaires beneficiant d’un appui 
international, ou meme cedes de l’Armee nationale 
afghane, dont les capacites s’accroissent de plus en 
plus, peuvent potentiellement apporter une securite 
provisoire, de nouvelles possibilites de croissance 
exigent un cadre institutionnel juste dans lequel 
1’adhesion aux preceptes de la constitution -c’est-a- 
dire se montrer un bon citoyen - apporte des 
recompenses. Dans le meme temps, les transgressions 
doivent etre sanctionnees. Seule la bonne gouvernance, 
appliquee sous l’impulsion des principaux dirigeants 
au sein du Gouvernement et manifestee par les bras 
civils et militaires de l’Etat, pourra mettre fin a la 
culture de corruption et d’impunite qui a 
dangereusement mine la confiance de la population. 

L’accent mis sur le renforcement du 
Gouvernement central a eu pour corollaire que les 
administrations provinciales ont ete longtemps 
negligees, a la fois par le Gouvernement et par ses 
partenaires internationaux. Celles-ci sont par 
consequent faibles et peu soutenues. La creation le 
mois dernier de la Direction independante de la 
gouvernance locale (DIGL) est tardive, sachant que sa 
tache est sans conteste l’une des plus importantes et 
des plus ardues que le Gouvernement ait a mener a 


bien. Et le cadre strategique recemment presente par la 
DIGL, qui identifie la necessite d’une gouvernance 
transparente et caracterisee par l’obligation de rendre 
des comptes, la participation et l’ouverture, doit etre 
precise par la definition de taches concretes et 
gerables, reparties entre plusieurs ministeres et mises 
en oeuvre avec determination. 

J’espere que les donateurs apporteront un soutien 
sans faille aux travaux de la DIGL, qui devrait 
constituer la base d’un effort de dialogue politique 
global et apporter une amelioration spectaculaire dans 
le degre de confiance accorde au Gouvernement par le 
public. Un tel programme pourra s’appuyer sur les 
consultations menees a bien au niveau sous-national 
cet ete, avec la participation de 11 000 personnes a 
l’elaboration de 35 plans de developpement des 
provinces. Cela completera les travaux en cours sur les 
strategies par secteur et contribuera a assurer le 
caractere veritablement representatif de la Strategie de 
developpement national de l’Afghanistan, qui doit etre 
fmalisee d’ici mars de l’annee prochaine. J’invite 
instamment la communaute internationale a collaborer 
etroitement avec la Strategie et a apporter son concours 
au secretariat du Conseil commun de coordination et de 
suivi pour veiller a ce que la Strategie devienne un 
vecteur durable pour le partenariat entre le 
Gouvernement et le peuple afghans. 

Pour se convaincre des dangers d’une 
gouvernance faible, il suffit de voir l’accroissement de 
34 % de la production d’opium en 2007. Une approche 
parcellaire menee par la communaute internationale, 
associee a une absence de direction afghane aux 
niveaux national et sous-national, a permis aux 
trafiquants de drogue de prosperer. Lorsqu’il y a eu des 
reussites, par exemple dans la province de Balkh, 
declaree exempte de pavot cette annee - cela a ete le 
resultat direct d’un role moteur sans equivoque joue 
par les Afghans. Cela doit servir de modele aux efforts 
a mener dans l’ensemble du pays. 

Les dangers que pose cette recolte record de 
pavot ont depasse le cadre des problemes sociaux et de 
sante, car elle a encourage une alliance provisoire entre 
les insurges et les barons de la drogue, fondee sur leurs 
interets communs. Ces deux parties ont interet a voir 
un Etat faible, et continuent d’exploiter cette synergie 
en encourageant la corruption parmi les responsables 
administratifs locaux et des elements clefs du 
personnel de securite, le plus souvent dans la police. 
S’il n’y est pas mis bon ordre, ceux dont les interets 
financiers sont le mieux servis par le trafic de drogue 
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se serviront de leurs profits pour acheter du pouvoir 
politique avant les elections, jetant ainsi les bases d’un 
narco-Etat capable de se maintenir. 

C’est pourquoi j’aimerais feliciter le 
Gouvernement et ses partenaires internationaux de 
1’engagement qu’ils ont pris recemment, par 
l’entremise du Groupe charge de la coordination des 
politiques, le 10 octobre, de mettre en oeuvre un plan 
d’action en 12 points pour l’application de la strategic 
nationale de lutte contre la drogue. Meme si ces 
mesures sont tres completes, elles exigeront pour 
reussir une direction determinee et beaucoup de 
volonte politique de la part du Gouvernement, avec 
l’appui de tous les partenaires internationaux. 

Le renforcement des capacites reste un outil clef 
pour lutter contre le pouvoir corrosif de la corruption. 
Dans les cas ou les efforts du Gouvernement et des 
acteurs internationaux ont ete alignes et axes sur le 
renforcement des capacites institutionnelles, comme 
pour l’Armee nationale afghane ou les ministeres des 
finances, de 1’education, de la sante et du 
developpement rural, il y a eu de veritables progres. 
Lorsque ces conditions n’ont pas ete reunies, par 
exemple dans les cas de la Commission de la fonction 
publique, de la lutte contre les stupefiants, de la 
gouvernance au niveau sous-national et du Ministere 
de l’interieur, les progres ont ete limites. 

On apprecie vivement les efforts de tous ceux, 
notamment le Gouvernement afghan, les Etats-Unis et 
l’Union europeenne, dont la ferme volonte de reformer 
la Police nationale afghane, a permis d’engager des 
responsables de la police mieux formes, de relever les 
normes en matiere de controle et de professionnalisme, 
d’ameliorer la selection des officiers de police sur la 
base du merite, de disposer de vehicules et 
d’equipement de meilleure qualite, et d’ameliorer 
l’efficacite des policiers en uniforme, qu’ils soient 
charges des frontieres, de la circulation ou du maintien 
de l’ordre public, dans la plupart des regions du pays. 

Toutefois, certains membres du Ministere de 
l’interieur ont manifeste de la resistance face aux 
principes de transparence et d’obligation de rendre des 
comptes, entravant ainsi le developpement de la Police 
nationale afghane. Dans le meme temps, 1’absence, au 
sein de la police, d’une vision commune s’agissant des 
exigences en matiere d’application de la loi et des 
mesures anti-insurrectionnelles, maintient un climat 
domine par une culture de clientelisme et de 
corruption. En outre, nous ne pouvons ignorer que la 


violente insurrection a coute la vie a plus d’un millier 
de policiers depuis le debut de cette annee. Le 
Gouvernement afghan et la communaute internationale 
doivent, ensemble et sans delai, mettre en place une 
structure definitive qui serve de cadre a la Police 
nationale et englobe aussi bien la gendarmerie que les 
fonctions civiles de la police. 

Le Gouvernement afghan et ses partenaires ont 
tarde a comprendre le role specifique que doit jouer la 
police et l’appui supplemental dont elle a en 
consequence besoin pour que toute strategie anti- 
insurrectionnelle soit couronnee de succes. A cette fin, 
le Conseil international de coordination de la police, 
recemment constitue et dont le role est de coordonner 
les efforts en matiere de developpement de la police, 
devrait avoir, dans sa structure, une direction afghane 
et etre le principal organe de police dans le cadre de la 
reforme de la police. 

Au cours des deux derniers mois, le President et 
le Parlement ont, de maniere croissante, exprime leur 
volonte d’entreprendre des efforts de communication 
aupres des insurges disposes a une reconciliation avec 
le gouvernement. Mais, pour qu’elle porte des fruits, la 
reconciliation nationale exige que l’on arrete une 
strategie globale, definie par les parametres enonces 
par la Constitution afghane. L’on m’a dit que plusieurs 
commandants taliban craignant pour leur vie, incertains 
quant a la viabilite de leurs signes indiquant qu’un 
dialogue a plusieurs niveaux etait necessaire, 
notamment apres la jirga de paix Afghanistan-Pakistan 
tenu au debut d’aout, ont exprime le souhait de vivre 
en paix dans le cadre de la constitution actuelle. Les 
Taliban, en tant qu’organisation, demeurent, du moins 
en partie, determines a poursuivre leur campagne 
militaire. II n’y a pour l’instant pas de perspective de 
negociations avec les hauts dirigeants taliban. 

Ces dernieres semaines, le Parlement a 
promulgue une loi regissant les partis politiques, la 
structure du gouvernement et la propriety. Nombre de 
ces questions ont suscite le debat, voire la controverse, 
en particulier la loi sur les medias. Dans la version qui 
a fmalement ete adoptee par les deux chambres du 
Parlement - posterieure a celle dont il est question au 
paragraphe 16 du rapport du Secretaire general 
(S/2007/555) -, l’independance des medias afghans est 
largement protegee. Une vaste campagne organisee par 
des journalistes afghans et la societe civile, ainsi que 
par la communaute internationale, dont la MANUA, 
semble avoir connu un certain nombre de succes. 
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Le President et ses partisans ont repondu a la 
formation, en mai, du Front national uni - parti 
d’opposition auquel sont associes plusieurs membres 
du Cabinet - en creant recemment un Parti republicain 
auquel appartiennent d’autres membres du Cabinet. 
Cette diversite politique croissante est le meilleur 
indicateur de la prise en main par les Afghans de leur 
propre destin et du fait que les principaux acteurs 
politiques de l’Afghanistan, qu’ils fassent ou non partie 
du gouvernement, ont aujourd’hui des preoccupations 
plus preelectorales que postelectorales. 

Comme le Secretaire general l’a fait observer 
dans son rapport, lors de la reunion qu’il a tenue en 
mai, le Conseil commun de coordination et de suivi du 
Pacte pour l’Afghanistan a recommande que le 
Gouvernement et l’Assemblee nationale veillent a la 
prompte adoption par cette derniere d’une loi electorale 
permettant d’organiser des scrutins au moindre cout et 
dans de bonnes conditions de securite comme le 
prevoit le Pacte. A la demande du President, le 
Parlement etudie actuellement s’il serait bon 
d’harmoniser les cycles des elections presidentielles et 
parlementaires, qui prennent fin respectivement en 
2009 et 2010. 

J’invite instamment la communaute internationale 
a appuyer la preparation des elections de maniere 
coherente, afin que les elections presidentielles et 
parlementaires soient bien preparees, libres et justes au 
niveau central comme a celui des districts. A cette fin, 
j’encourage les donateurs a combler les lacunes qui 
persistent depuis les dernieres elections et a fournir les 
ressources necessaires pour etablir un registre de vote 
et renforcer la capacite de la Commission electorale 
independante. 

La MANUA continuera de jouer le role central 
qui lui revient en matiere de coordination et prendra de 
nouvelles initiative dans des domaines ou sa 
contribution peut etre utile. Avec ses 17 bureaux sur le 
terrain, et grace a sa presence dans les nombreux 
groupes de travail du Conseil commun de coordination 
et de suivi, la MANUA fera tout son possible pour 
realiser un travail de coordination optimal dans 
Fensemble du pays, aux niveaux national et regional. 
En vue de renforcer les bureaux regionaux et 
provinciaux, en presentant son budget pour 2008, la 
MANUA demandera une augmentation moderee des 
postes de fonctionnaire recrute sur le plan 
international, y compris pour les unites consultatives 
militaires et de police. II convient de souligner que les 
activites de la MANUA, notamment sur le terrain, 


doivent etre realisees avec toutes les mesures de surete 
necessaires pour proteger notre personnel. Cela 
necessite des ressources suffisantes. Sur toutes ces 
questions, l’appui des membres du Conseil est tres 
apprecie. 

En depit des nombreuses difficultes auxquelles 
l’Afghanistan a a faire face, il est encourageant de 
signaler que plusieurs milliers de personnes ont 
participe a des marches et d’autres activites organisees 
dans tout le pays a l’occasion de la Journee 
internationale de la paix, celebree le 21 septembre. La 
campagne de communication lancee en juillet par la 
MANUA afin de faire entendre la voix des membres de 
la communaute a culmine par des debats en faveur de 
la paix, des assemblies spontanees et, ce qui est peut- 
etre le plus important, une campagne de vaccination 
contre la polio, lancee au cours de la Journee 
internationale de la paix par le Gouvernement afghan, 
l’UNICEF et l’Organisation mondiale de la sante dans 
des zones precedemment inaccessibles dans le sud et 
l’est, et qui a ete couronnee de succes. 

Nous nous felicitons de la determination 
clairement affichee du peuple afghan, meurtri par pres 
de 30 ans de guerre et de conflits, de consolider les 
acquis des six dernieres annees en contribuant a un 
veritable processus de paix englobant la societe civile, 
les groupes tribaux, les representants elus, le 
gouvernement legitime et les groupes d’opposition et 
de ne menager aucun effort pour faire de la 
reconciliation nationale une realite. 

Enfin, je voudrais remercier le Conseil de son 
adhesion continue au processus de paix en Afghanistan 
et a la mission de la MANUA. Sur une note plus 
personnelle, je voudrais remercier le Conseil de l’appui 
dont j’ai beneficie - qui, dans bien des cas, a depasse 
le cadre purement diplomatique - en tant que 
responsable de la MANUA, l’une des missions de 
l’ONU les plus stimulantes et fascinantes. 

Le President (parle en anglais) : Je remercie 
M. Koenigs de son expose. 

Avant d’ouvrir le debat, je demanderai a tous les 
participants de limiter leurs declarations a un 
maximum de cinq minutes afm de permettre au Conseil 
de mener ses travaux avec efficacite et dans les delais. 
Je remercie les intervenants de leur comprehension et 
de leur cooperation. 

M. Wolff (Etats-Unis d’Amerique) {parle en 
anglais) : Je voudrais remercier M. Koenigs, 
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Representant special du Secretaire general pour 
l’Afghanistan, de son expose detaille et de son 
devouement continue a la Mission. Je voudrais 
egalement remercier, au nom des Etats-Unis, tout le 
personnel de la Mission d’assistance des Nations Unies 
en Afghanistan (MANUA), qui a travaille d’arrache- 
pied au cours du mandat de l’ONU pour aider le peuple 
afghan a construire un Etat democratique qui veille aux 
droits de l’homme fondamentaux, garantisse la securite 
et d’autres services, et offre des possibility 
economiques. 

Comme dans les exposes precedents, le 
Representant special nous a fait le point des progres 
realises par l’Afghanistan avec l’aide de la 
communaute internationale. II nous a egalement 
informes des importantes difficultes et menaces 
auxquelles l’Afghanistan reste encore confronte. 

Le rapport souligne que la communaute 
internationale doit restee unie dans son appui au 
Gouvernement et au peuple afghans si l’on veut que les 
efforts portent leurs fruits. Nous devons poursuivre 
notre travail productif de maniere a accelerer encore 
l’edification de l’Etat et le renforcement des capacites 
et a creer un secteur agricole robuste qui permettra de 
reduire la tentation de cultiver le pavot a opium et de 
renforcer l’etat de droit, la securite et les droits de 
l’homme. 

Nous devons egalement aider le Gouvernement 
afghan a exercer son autorite dans l’ensemble du pays. 
La Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan joue un role determinant a cet egard, que 
ce soit en aidant le Gouvernement afghan a combattre 
les fleaux que sont la corruption et les stupefiants, en 
coordonnant l’assistance humanitaire et l’aide a la 
reconstruction, ou encore en contribuant au 
renforcement des capacites et a la promotion de 
1’integrity au niveau local, ou la population afghane a 
le plus de contacts avec l’Etat. 

L’Afghanistan a enregistre des progres 
importants, mais il connait aussi un processus de 
transition determinant et difficile. Nous saluons l’esprit 
de direction energique et le devouement dont font 
preuve le Secretaire general et M. Koenigs afm que 
l’Afghanistan devienne un membre stable, pacifique, 
prospere et democratique de la famille des nations. 

Nous observons aussi avec une grande 
satisfaction que le rapport du Representant special 
indique que 6 millions d’enfants afghans sont 
desormais scolarises, soit le chiffre le plus eleve de 


toute l’histoire du pays, et que plus de 2 millions 
d’entre eux sont des petites filles. De maniere tout 
aussi encourageante, le rapport fait etat d’une 
amelioration reguliere des conditions economiques, 
alors que les estimations preliminaries prevoient une 
croissance economique de 8 % et une recolte de ble 
record de 4,5 millions de tonnes. D’autres progres ont 
aussi ete accomplis dans les domaines de la sante, de 
1’infrastructure routiere et du developpement rural. 

Toutefois, la securite demeure une source de tres 
grande inquietude et les Taliban ont recemment recouru 
a des methodes vicieuses, utilisant de plus en plus les 
attentats-suicides a la bombe et les engins explosifs 
improvises, afin de terroriser la population et 
d’ebranler le Gouvernement afghan. Ainsi que la 
Secretaire d’Etat Rice l’a declare cette annee a 
Bruxelles, 

« La violence actuelle ne signifie pas que notre 
strategic a echoue, ni que sans nous la situation 
s’ameliorerait; elle montre au contraire a quel 
point nous sommes indispensables. Elle prouve 
que nous devons faire davantage, plus vite et 
mieux. » 

II est indispensable que l’Afghanistan reussisse. 
L’Afghanistan a ete l’abri sur de la menace terroriste 
mondiale actuelle, et donner aux Afghans la possibilite 
d’eliminer cette menace au sein de leurs frontieres 
marquera une victoire strategique pour les Afghans, 
pour les amis de l’Afghanistan au sein de la 
communaute internationale, et pour les Nations Unies. 

Les Afghans ont hate de pouvoir jouer un plus 
grand role dans le domaine de la securite interieure. Au 
moment meme ou nous parlons, l’Armee nationale 
afghane et sa structure de commandement civile 
assument des responsabilites croissantes en matiere de 
surete des frontieres et de la population. L’Armee 
nationale afghane est une institution respectee en 
Afghanistan et elle compte desormais plus de 35 000 
hommes, avec pour objectif d’atteindre les 70 000 
membres. Le rapport du Representant special indique 
que « 1’amelioration de la formation et du mentorat a 
renforce la capacite de l’armee de planifier et mener 
des operations conjointes avec les forces de la coalition 
et la Force internationale d’assistance a la securite 
(FIAS) de l’Organisation du Traite de l’Atlantique- 
Nord (OTAN) » ( S/2007/555, par. 30). C’est une tres 
bonne chose. Mais nous devons accroitre encore les 
efforts conjoints visant a former, a parrainer et a 
equiper l’Armee nationale afghane et la Police 
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nationale afghane, et nous devons tout faire pour 
soutenir la FIAS, dirigee par l’OTAN et autorisee par 
l’ONU. Nous devons particulierement a la population 
afghane de donner aux commandants les pouvoirs et la 
souplesse necessaires pour restaurer la stabilite et la 
bonne gouvernance et assurer la reconstruction sur 
l’ensemble de l’Afghanistan. La stabilite en 
Afghanistan est vitale non seulement pour les Afghans, 
mais egalement pour la securite et le bien-etre de tous 
les peuples libres qui s’opposent a la terreur et a 
l’injustice. 

Le peuple afghan a fait beaucoup de progres pour 
surmonter la tyrannie des Taliban. II est imperatif que 
nous maintenions l’unite et l’engagement de la 
communaute internationale pour l’aider a passer 
defmitivement de la tyrannie a la liberte, et je me 
felicite de ce que le rapport du Representant special 
indique que le soutien international a l’Afghanistan 
s’est intensifie. 

Meme si l’assistance fournie par la communaute 
internationale a l’Afghanistan a ete gigantesque, les 
besoins, eux, sont plus grands encore. Nous ne devons 
pas faiblir dans notre determination a fournir a la 
population afghane les outils necessaires a la 
reconstruction. Le Pacte pour l’Afghanistan nous 
montre la voie a suivre, mais des progres ne seront 
possibles que si la communaute internationale dans son 
ensemble se montre genereuse et fournit les fonds 
necessaires a la reconstruction, ainsi que les experts 
pouvant assurer une formation en matiere de 
gouvernance, de justice, d’agriculture et de commerce. 

Puisqu’une aide beaucoup plus importante est 
necessaire, il est indispensable d’accroitre et 
d’ameliorer la coordination. A cet egard, il est 
fondamental que nous trouvions un envoye des Nations 
Unies fort, qui pourra, a l’appui du Gouvernement 
afghan, coordonner les efforts civils internationaux en 
Afghanistan et dans les capitales des pays donateurs. 

Compte tenu des importants defis qui nous 
attendent encore, nous devons imperativement 
maintenir notre determination. Les Etats-Unis 
considerent l’assistance a long terme a l’Afghanistan 
comme un imperatif strategique, et nous comptons 
poursuivre la collaboration avec les autres membres du 
Conseil alors que nous nous efforqons de venir en aide 
au Gouvernement et au peuple afghans. 

M. Al-Nasser (Qatar) (parle en arabe) : Je 
voudrais tout d’abord souhaiter la bienvenue a M. Tom 
Koenigs, le Representant special du Secretaire general 


pour l’Afghanistan, et le remercier de son expose au 
Conseil. A cet egard, ma delegation tient a saluer la 
Mission d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) et sa determination a accroitre son role en 
ouvrant des bureaux dans les provinces de Day Kundi 
et de Ghor. Nous voudrions egalement rendre 
hommage au personnel de la Mission, qui travaille 
dans des conditions tres difficiles. 

L’avenir de l’Afghanistan est lie a la realisation 
des buts et objectifs de l’Accord de Bonn conclu il y a 
presque six ans. Le processus de transition politique 
qui s’en est suivi a commence a s’enrayer et a devie de 
son orientation specifique initiale. Le paysage politique 
en Afghanistan est constitue d’un reseau 
interdependant qui regroupe tous les groupes politiques 
du pays. C’est pourquoi il faut s’efforcer d’obtenir la 
participation active de tous les partis pour mettre en 
place un processus politique axe sur la democratie. Le 
pays a besoin d’une veritable unite interne. Il faut 
egalement une reelle prise de conscience de la part des 
acteurs politiques de tous bords. Une telle demarche 
plus homogene permettrait a l’Afghanistan de 
concretiser le reve de parvenir a la securite et a la 
stabilite politiques. 

Les attaques perpetrees par les Taliban ont 
considerablement augmente. Le mouvement mene 
actuellement une intense campagne d’insurrection, en 
s’appuyant de plus en plus sur les attentats-suicides et 
d’autres tactiques terroristes. La situation sape la 
confiance dans la reconstruction de l’Afghanistan. Il 
faut s’attaquer des que possible a la deterioration de la 
situation securitaire dans le pays. 

Seules quelques provinces en Afghanistan 
connaissent la securite et la stabilite. Nous apprecions 
a sa juste valeur le role joue par le Gouvernement 
afghan et par (’Organisation du Traite de l’Atlantique- 
Nord (OTAN) pour maintenir la securite et la stabilite, 
mais nous insistons sur la necessite de redoubler 
d’efforts dans le cadre d’une cooperation constructive 
entre le Gouvernement afghan, ses voisins et la Force 
internationale d’assistance a la securite (FIAS), avec 
l’aide de la communaute internationale, de maniere a 
instaurer la securite sans compromettre les droits de 
l’homme dans le pays. C’est un role crucial que la 
communaute internationale doit assumer. 

Nous sommes preoccupes par le nombre de civils 
innocents tues par erreur dans le cadre de la lutte 
menee contre le terrorisme en Afghanistan. 
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La question de la securite est liee a celles de la 
reconstruction, du developpement et de la lutte contre 
les stupefiants. Les strategies militaires mises en place 
doivent done aller de pair avec les programmes de 
developpement et de reconciliation nationale. 

Tout en nous felicitant du role tenu par le 
Gouvernement afghan, nous mesurons pleinement 
l’ampleur des difficultes auxquelles il est confronte. 
Nous esperons, par consequent, que le Gouvernement 
central parviendra a mettre au point un mecanisme 
idoine pour faire front a tous ses opposants. N’oublions 
pas que le peuple afghan a besoin de cohesion, car sa 
longue quete de paix, de liberte, de prosperite et 
d’independance a ete marquee par les epreuves, 
Tincertitude et d’immenses sacrifices. 

L’appui international destine a l’Afghanistan s’est 
dernierement accru. Ce fait positif devrait permettre 
Telaboration de nouvelles mesures visant a regler les 
problemes lies a la securite, a la pauvrete, a la remise 
en etat des infrastructures, au respect des droits de 
l’homme et a T amelioration de l’environnement 
politique afghan. Ma delegation se rejouit des 
rencontres recemment organisees en vue de soutenir 
l’Afghanistan, dont les conferences de Tokyo et de 
Rome sur l’etat de droit. Elies sont parvenues a un 
consensus sur la necessite de concevoir un programme 
national pour la justice ainsi qu’une strategie de 
secteur, avec un systeme afghan de surveillance et 
devaluation supervise par le Conseil commun de 
coordination et de suivi. Nous nous rejouissons 
egalement que les membres du Conseil aient tenu une 
reunion de haut niveau le 23 septembre a New York. 

Le probleme des drogues illicites reste l’un des 
principaux obstacles a la stabilite et a la surete du 
peuple afghan. L’Office des Nations Unies contre la 
drogue et le crime a enregistre une augmentation de 
17 % de la recolte du pavot a opium et evalue a 34 % 
la hausse eventuelle de la production d’opium. II est 
done evident que le bilan de la strategie nationale de 
lutte contre la drogue n’est pas satisfaisant. La culture 
du pavot se concentre notamment dans la province de 
Hilmand et dans celle de Nangarhar, situee dans Test 
du pays. Les efforts et la planification doivent 
davantage s’axer sur la creation de nouvelles sources 
de revenus pour les agriculteurs. 

L’esprit de solidarite qui unit nos nations et nos 
peuples a nos freres afghans nous oblige a assumer 
notre responsabilite historique a son egard. L’Etat du 
Qatar reaffirme son engagement de principe d’ceuvrer a 


la stabilite de l’Afghanistan et de venir en aide au 
peuple afghan. II s’associe aux efforts deployes a cette 
fin par la communaute internationale de maniere a 
favoriser la reconstruction de ce pays frere. 

M. Liu Zhenmin (Chine) {parle en chinois ) : La 
delegation chinoise remercie de son expose le 
Representant special du Secretaire general, M. Tom 
Koenigs. La Chine accueille favorablement les 
vigoureux efforts deployes par la Mission d’assistance 
des Nations Unies en Afghanistan (MANUA) en vue de 
faire avancer la reconstruction de l’Afghanistan. Nous 
sommes disposes a continuer de soutenir les activites 
du Representant special et de la MANUA. 

La Chine note avec satisfaction qu’avec l’aide de 
la communaute internationale et de l’ONU, 
l’Afghanistan avance sur la voie du retablissement et 
du developpement. Au plan politique, le Gouvernement 
afghan, dirige par le President Karza'i, a pris des 
mesures energiques contre la corruption et en faveur de 
la reconciliation politique. Au plan economique, 
l’Afghanistan a atteint cette annee l’autosuffisance 
alimentaire concernant les produits de base et affiche 
une croissance economique stable. Dans les domaines 
de 1’education et de la sante, le nombre des eleves du 
primaire a atteint un niveau record, tandis que les taux 
de mortality infantile et maternelle ont continue de 
diminuer. Enfin, le Gouvernement a entrepris de nouer 
des liens de cooperation amicale avec ses voisins et 
d’autres pays. 

Pourtant, des problemes de taille font encore 
obstacle a la reconstruction pacifique de l’Afghanistan. 
Les extremistes et les terroristes continuent de mettre 
gravement en peril la paix et la prosperite. Les 
capacites institutionnelles du pays exigent toujours 
d’etre renforcees a differents niveaux. Le 
developpement economique et social reste insuffisant 
pour repondre aux besoins elementaires de la 
population. La culture et le trafic des drogues illicites 
gagnent du terrain. 

La Chine considere que, pour venir a bout de tous 
ces problemes, les priorites doivent etre les suivantes. 
Premierement, 1’insecurity est le plus grand probleme 
de l’Afghanistan. La communaute internationale doit 
fournir davantage de ressources afm d’accelerer la 
constitution de l’armee et des forces de police de faqon 
que celles-ci puissent garantir la surete nationale et la 
stabilite sociale dans les plus brefs delais. 

Deuxiemement, il faut renforcer les fonctions du 
Gouvernement. Une acceleration du developpement 
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economique est primordiale pour stabiliser le pays sur 
le long terme. Le Gouvernement doit ceuvrer d’arrache- 
pied pour disposer de fonctionnaires qualifiees tout en 
continuant de favoriser la stabilite et le developpement, 
de maniere a obtenir des resultats tangibles dans les 
domaines de la reconstruction economique, de 
1’education, des soins de sante, des droits de l’homme 
et de l’etat de droit. La population pourra ainsi croire 
de nouveau dans l’avenir du pays. 

Troisiemement, l’ONU doit continuer de jouer un 
role de pivot et de coordination dans la reconstruction 
pacifique de l’Afghanistan et dans l’aide internationale 
fournie a cette fin. La Chine est favorable a ce que la 
MANUA reste neutre dans son action en faveur de la 
reconciliation politique du pays. Nous esperons 
egalement que la communaute internationale fournira 
davantage de ressources materielles et humaines a la 
MANUA. 

Quatriemement, la cooperation regionale peut 
grandement aider la communaute internationale a 
accompagner l’Afghanistan sur le chemin de la 
stabilite et de la bonne gouvernance. Nous esperons 
que l’Afghanistan et ses voisins utiliseront autant que 
possible les mecanismes existants pour renforcer la 
confiance politique mutuelle, pour resserrer la 
cooperation dans la lutte contre le terrorisme et le trafic 
de drogues et pour parvenir a un developpement 
mutuel. 

En tant que voisin et ami de l’Afghanistan, la 
Chine compatit grandement aux epreuves qu’il endure. 
Nous esperons sincerement que l’Afghanistan sera 
bientot un Etat fort et prospere et qu’il atteindra 
l’harmonie et la prosperite sociales. A cette fin, la 
Chine prend une part active a la reconstruction de 
l’Afghanistan ravage par la guerre. Ces cinq dernieres 
annees, nous lui avons prete assistance, a travers notre 
concours a des projets de genie civil, la fourniture de 
moyens materiels et des activites de formation. Pour 
l’heure, ces efforts portent principalement sur 
l’edification de l’Hopital de la Republique, a Kaboul, 
le projet d’irrigation de Parwal et le centre de 
conference presidentiel. Le President chinois, M. Hu 
Jintao, a annonce il y a quelques jours que, cette annee 
encore, le Gouvernement chinois allouerait 18 millions 
de yuan a l’Afghanistan. 

Bien que la route reste semee d’embuches, le 
peuple afghan nourrit de grandes esperances et a une 
foi inebranlable dans la paix, la stabilite, la securite et 
le developpement. II y a done tout lieu de penser que, 


grace aux efforts deployes par le Gouvernement et le 
peuple afghans, avec le soutien de la communaute 
internationale, ce tres ancien et magnifique pays 
marque par l’adversite connaitra un regain d’espoir et 
franchira de nouvelles etapes importantes sur la voie de 
la reconstruction pacifique. 

M. Ripert (France) : Je voudrais tout d’abord 
remercier M. Koenigs pour l’expose qu’il vient de faire 
et saluer le travail remarquable qu’il a accompli 
pendant pres de deux ans dans un contexte difficile. 

Le Representant permanent du Portugal 
prononcera tout a l’heure au nom de l’Union 
europeenne une intervention a laquelle la France 
s’associe pleinement. 

La situation telle que l’a decrite M. Koenigs 
donne tout a la fois des motifs d’espoir et de 
preoccupation. L’espoir, d’abord, si l’on mesure les 
progres accomplis depuis le lancement du Processus de 
Bonn : les institutions centrales afghanes qui 
fonctionnent, une administration qui se renforce dans 
certaines provinces, une economie qui croit, une 
societe civile active, une ecole frequentee - comme 
cela a ete dit - par de nombreux garqons et filles, un 
taux de mortalite infantile en diminution, des femmes 
qui participent largement a l’elaboration de la Strategie 
de developpement national et le pays se prepare deja 
aux elections parlementaires et presidentielles de 2009. 

Mais l’incertitude pese sur le futur du processus 
initie a Bonn en decembre 2001, d’abord parce que les 
succes remportes sur le terrain par l’armee afghane, 
avec le soutien des forces internationales, ne se 
traduisent pas encore par un affaiblissement decisif 
d’adversaires qui n’hesitent pas a recourir a la terreur. 
Par ailleurs, l’Etat afghan peine a instaurer l’etat de 
droit dans de nombreuses regions du pays. Trop 
souvent, des groupes armes illegaux, des trafiquants de 
drogue, des potentats locaux profitent de la faiblesse 
des institutions etatiques, mais aussi de la corruption 
de certains responsables pour faire prevaloir leurs 
interets au mepris des droits les plus elementaires de la 
population. Cette situation offre un terreau sur lequel 
prosperent les Taliban et d’autres groupes extremistes. 

II faut enfin deplorer une degradation de la 
situation des droits de l’homme, qui a ete deja 
mentionnee ici. Outre les disparitions et les cas de 
torture mentionnes par M. Koenigs, les attaques 
virulentes de certaines personnalites politiques 
afghanes, notamment membres du Parlement, a 
l’encontre de la Commission afghane independante des 
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droits de l’homme, sont tres inquietantes. Nous 
reaffirmons notre soutien au travail de la Commission 
et appelons la Mission d’assistance des Nations Unies 
en Afghanistan (MANUA) a la plus grande vigilance. 

La France et l’Union europeenne ont par ailleurs 
accueilli avec un profond regret l’annonce de 
F execution, le 7 octobre, de 15 condamnes a mort. La 
France reitere l’appel lance par l’Union europeenne 
aux autorites afghanes afin qu’elles retablissent 
d’urgence un moratoire sur la peine de mort. Elle 
rappelle aussi que l’absence de garanties de procedures 
lors du proces de ces personnes et le caractere secret 
des executions ne sont pas conformes aux normes 
internationalement reconnues en matiere de droits de 
l’homme. 

Pour consolider les progres des six dernieres 
annees, la priorite, pour les autorites afghanes comme 
pour la communaute internationale, doit etre la reforme 
de secteur de la securite et de la justice. C’est d’abord 
au Gouvernement afghan qu’il revient de demontrer la 
volonte politique necessaire en mettant en oeuvre les 
engagements qu’il a pris dans le cadre du Pacte pour 
l’Afghanistan de 2006. 

Nous faisons confiance au President Karzai. Une 
telle volonte politique ne pourra toutefois se traduire 
dans les faits que si la communaute internationale, et 
en particulier les pays voisins, se mobilise pleinement 
et sans ambigui'te. La France se rejouit a cet egard des 
progres dans les relations afghano-pakistanaises depuis 
la tenue de la jirga de paix en a out dernier. II faut 
poursuivre dans la voie d’une reelle integration de 
l’Afghanistan dans son environnement regional. 

La France pour sa part entend accroitre ses 
efforts, sur le plan militaire d’abord, en mettant en 
priorite 1’accent sur la formation operationnelle de 
l’armee afghane, ainsi qu’en matiere de reconstruction 
civile, afm que le peuple afghan recueille les fruits 
tangibles d’un retour a la securite et a la paix. 

Les succes militaires ne peuvent produire des 
effets durables que s’ils s’inscrivent dans une strategie 
politique globale. La MANUA a naturellement un role 
central a jouer dans la revitalisation du cadre de 
Faction internationale en Afghanistan. En effet, seule 
l’ONU dispose a la fois de la legitimite, de par son 
impartialite reconnue, et de l’expertise necessaire pour 
developper une approche globale de la consolidation 
du processus de transition democratique en appui de 
Faction des autorites afghanes. La MANUA a 
significativement renforce sa presence sur le terrain au 


cours des derniers mois. Nous l’encourageons a 
continuer son extension geographique, en fonction des 
considerations de securite bien entendu. Nous appelons 
egalement les autres acteurs sur le terrain, en 
particulier la Force internationale d’assistance a la 
securite (FIAS) et les Equipes de reconstruction de 
province, a associer pleinement la MANUA a leur 
action. 

II faut enfin donner a l’ONU les moyens de jouer 
pleinement son role d’impulsion politique et 
strategique en Afghanistan. Dans cet esprit, la France a 
fait connaitre son interet pour la nomination d’une 
personnalite politique de premier plan, capable 
d’assurer une meilleure coordination des activites 
civiles et militaires internationales. II nous semble 
qu’il y a la urgence pour que l’ONU soit en mesure 
d’etre la voix de la communaute internationale aupres 
des Afghans. 

M. Verbeke (Belgique) : Permettez-moi tout 
d’abord, Monsieur le President, de remercier le 
Representant special, M. Tom Koenigs, pour son 
expose, qui a tres bien mis en lumiere les progres 
accomplis mais egalement les defis encore a relever. 

En complement a la declaration qui sera faite tout 
a l’heure par le Representant permanent du Portugal au 
nom de l’Union europeenne, je voudrais faire les 
quelques observations suivantes. 

Tant le dernier rapport du Secretaire general 
(S/2007/555) que l’expose de son Representant special 
mettent fortement Faccent sur la necessite d’une 
approche globale et sur le besoin de davantage de 
coordination. La Belgique partage tout a fait cette 
vision et insiste tout particulierement sur la bonne 
coordination entre la Force internationale d’assistance 
a la securite (FIAS) d’une part, et l’operation Liberte 
immuable d’autre part. 

L’augmentation considerable de la production 
d’opium est tres preoccupante, notamment vu les liens 
qui existent entre les narcotrafiquants et les insurges, 
ainsi que vu les effets nefastes de l’argent de la drogue 
sur les institutions etatiques encore fragiles. Le 
Gouvernement afghan doit assumer ses responsabilites 
et prendre les mesures necessaires. Ceci est egalement 
essentiel dans le cadre de la lutte contre la corruption 
et de la promotion de la bonne gouvernance. 

Les capacites afghanes dans les domaines de la 
securite et de l’etat de droit doivent etre renforcees afm 
que les autorites puissent prendre les commandes. Dans 
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ce contexte, la Belgique se felicite du lancement de la 
mission de police de l’Union europeenne (EUPOL 
Afghanistan). Comme le suggere le Secretaire general, 
ma delegation encourage les autorites afghanes a 
considerer l’organisation simultanee des prochaines 
elections presidentielles et legislatives. 

En matiere de droits de l’homme, la Belgique 
regrette profondement que 15 condamnes aient ete 
executes la semaine derniere et demande aux autorites 
afghanes de reinstaurer le moratoire sur les executions. 
La Belgique regrette egalement que le Plan d’action 
national pour les femmes en Afghanistan n’ait pas 
encore ete mis en oeuvre. 

Mon pays condamne dans les termes les plus forts 
toutes les attaques visant les civils et les forces de 
securite afghanes et internationales. Les recents 
attentats-suicides a Kaboul illustrent une fois de plus, 
et a quel cout humain, le non-respect des valeurs 
fondamentales de toute societe par ceux qui s’opposent 
au processus en cours. Ceci doit convaincre les 
autorites afghanes et la communaute internationale de 
poursuivre les efforts entames dans le respect des 
regies de l’etat de droit, seules garanties pour s’assurer 
que la population afghane garde la confiance dans ses 
institutions, ou tout simplement dans l’avenir. 

Sur le plan regional, les pays voisins peuvent 
apporter une contribution importante a la paix et a la 
securite en Afghanistan. Dans ce contexte, ma 
delegation note avec satisfaction les recentes initiatives 
internationales visant a renforcer la cooperation entre 
l’Afghanistan et ses voisins. La declaration conjointe 
concluant la jirga pour la paix organisee a Kaboul en 
aout dernier constitue a cet egard un pas important 
dans le renforcement des relations entre l’Afghanistan 
et le Pakistan. 

Ma delegation se felicite de l’adoption le 19 
septembre dernier de la resolution 1776 (2007) qui 
proroge d’un an le mandat de la Force internationale 
d’assistance a la securite. La Belgique contribue depuis 
2002 a la FIAS. Debut octobre, le contingent beige a 
ete renforce et comprend desormais 367 hommes et 
femmes, deployes a Kaboul mais contribuant 
egalement a l’Equipe de reconstruction provinciale de 
Kunduz. La Belgique, en prenant le commandement de 
l’aeroport international de Kaboul, va consacrer une 
attention particuliere a la formation du personnel 
afghan afin que celui-ci puisse a terme prendre en main 
la gestion de cet aeroport. 


Enfin, en tant que President du Comite 1267, la 
Belgique continue a croire que le regime de sanctions 
visant les Taliban, Al-Qaida et leurs associes constitue 
un instrument puissant dans la lutte contre le 
terrorisme, de maniere generate, et en faveur de la 
stabilisation de l’Afghanistan en particulier. 

M. Voto-Bernales (Perou) (parle en espagnol) : 
Je voudrais voudrais tout d’abord remercier le 
Representant special du Secretaire general pour 
l’Afghanistan, M. Tom Koenigs, de son expose et lui 
exprimer notre reconnaissance pour son travail 
important. 

Le Perou voudrait mettre en relief la volonte du 
Gouvernement et du peuple afghans et de la 
communaute internationale de renouveler leur 
engagement a relever les difficiles defis auxquels 
l’Afghanistan est confronte dans la pacification et la 
reconstruction du pays et de ses institutions. En depit 
de cette volonte, nous constatons qu’a l’exception de 
certains progres louables dans le domaine de 
l’education, de la sante publique et de la securite 
alimentaire, la degradation de la situation aux niveaux 
interne, politique, securitaire et militaire et dans la 
lutte contre le trafic des stupefiants met le Conseil 
devant une realite d’ensemble tres preoccupante. 

L’Afghanistan a evolue dans une direction que 
l’on n’aurait meme pas pu prevoir il y a quelques mois. 
Cette tendance dangereuse oblige a reevaluer les 
strategies appliquees et a concevoir en termes 
nouveaux Faction du Gouvernement afghan et de la 
communaute internationale. Dans ce contexte, nous 
reconnaissons l’importance des recentes reunions des 
pays membres du Conseil commun de coordination et 
de suivi. 

Bien qu’il faille reconnaitre que tout le pays ne se 
trouve pas dans la meme situation, de maniere 
generate, la securite, en particulier dans le sud-ouest et 
Test du pays, est perturbee par l’accroissement 
constant des attentats terroristes et des activites de 
groupes armes illegaux. La situation est de plus en plus 
complexe en raison de l’importance du trafic des 
stupefiants. Six ans plus tard, 1’augmentation des 
attaques suicides et des attentats terroristes montre que 
les Taliban, Al-Qaida et d’autres groupes terroristes 
resistent, se rapprochent de plus en plus de certains 
secteurs lies aux milieux criminels et adoptent des 
strategies convergentes. 

Dans ce scenario, nous considerons que l’Etat 
afghan doit adapter sa strategie de securite et de 
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reconciliation en fonction de l’adversaire. La securite 
en Afghanistan doit principalement etre assumee 
comme une responsabilite par les citoyens eux-memes. 
II est necessaire d’assurer une meilleure coordination 
entre les forces de securite afghanes et les forces de 
securite internationales, comme le suggere le Secretaire 
general. De meme, un reexamen approfondi de la 
situation de la police nationale afghane est 
indispensable. 

Par ailleurs, il faut eviter que les operations 
militaires ne fassent des victimes civiles parmi la 
population afghane et n’aient des repercussions 
negatives sur la legitimite de la cooperation avec le 
Gouvernement afghan. La protection des civils et des 
droits de l’homme, ainsi que le respect des obligations 
humanitaires et du droit international, doivent rester la 
principale preoccupation du personnel charge de la 
securite. 

II est evident que les strategies de lutte contre le 
trafic des stupefiants ne sont pas efficaces dans de 
nombreuses parties de l’Afghanistan. Les efforts 
deployes par la communaute internationale au cours 
des six dernieres annees sont alles de pair avec une 
augmentation exponentielle de la production de pavot, 
d’opium, et de morphine en Afghanistan. En 2007, 
l’Afghanistan a produit une quantite record d’opium 
comme jamais auparavant. Cette realite entame 
gravement la credibilite des efforts de reconstruction 
sociale, economique et politique de l’Afghanistan, ce 
qui a des repercussions sur la securite et la 
gouvernance democratique. La cooperation regionale et 
la cooperation internationale sont plus necessaires 
qu’elles ne l’ont jamais ete pour contrecarrer 
l’accroissement du pouvoir et de l’influence des 
trafiquants de drogue, meme au sein des structures et 
institutions democratiques. 

Le Perou souligne que l’appui de l’Office des 
Nations Unies contre la drogue et le crime (ONUDC) 
est important pour faire face de fafon globale au grave 
probleme de la drogue dans la perspective d’une 
responsabilite partagee, sous la conduite du 
Gouvernement afghan et en cooperation avec la 
communaute internationale. Toutefois, il est necessaire 
d’obtenir des resultats concrets et immediats et 
d’affranchir de 1’influence perverse de ce fleau 
l’economie, les Afghans qui vivent de cette activite, 
soit plus de trois millions de personnes, ainsi que le 
systeme politique. 


La communaute internationale continue 
d’appuyer la construction d’un Afghanistan 
democratique, pacifie et reconcilie avec lui-meme, 
libere du terrorisme et du trafic des stupefiants, dispose 
a reprendre le chemin du developpement. Il n’y a pas 
de democratie forte sans dialogue multipartite ni unite 
d’action. Le Gouvernement doit creer des synergies et 
diriger politiquement et administrativement le pays, 
tout en luttant contre l’impunite et la corruption. 

Il est necessaire d’admettre que l’Afghanistan 
exige une attention durable et constante non seulement 
pour renforcer la securite, mais aussi pour favoriser la 
reconstruction des infrastructures physiques, afin de 
promouvoir le developpement et de reduire la pauvrete, 
en creant les possibilites de bien-etre qui contribueront 
a la pacification et a la stabilite. 

Enfin, nous partageons l’opinion que l’appui de 
la communaute internationale et la participation des 
donateurs sont essentiels pour le financement de la 
strategic nationale de developpement, qui sera lancee 
en mars 2008. 

M. Ikouebe (Congo) : Monsieur le President, ma 
delegation vous remercie pour l’organisation de cette 
importante reunion sur les derniers developpements de 
la situation en Afghanistan. 

Elle remercie egalement M. Tom Koenigs, 
Representant special du Secretaire general pour 
l’Afghanistan et Chef de la Mission d’assistance des 
Nations Unies en Afghanistan (MANUA), pour la 
presentation complete et precise du rapport du 
Secretaire general (S/2007/555), qui decrit une 
situation complexe et instable qui ne peut que susciter, 
a notre avis, des inquietudes justifiees, meme si des 
motifs d’espoir existent. 

Le Congo tient a exprimer sa sincere 
reconnaissance au personnel de la MANUA et de la 
Force internationale d’assistance a la securite (FIAS) 
pour les efforts qu’il deploie sur le terrain en vue de 
mener a bien ses taches 6 combien perilleuses. 

Comme l’a note le Representant special du 
Secretaire general dans son expose, des progres 
significatifs ont ete realises dans certains domaines 
qu’il a cites, mais l’insecurite est toujours grandissante 
avec 1’insurrection des Taliban et d’autres groupes 
extremistes. Selon le rapport du Secretaire general 
(S/2007/555), leurs attaques ont augmente de 20 % par 
rapport a l’annee 2006. Ma delegation s’interroge sur 
la capacite de mobilisation des Taliban en 


07-54011 


13 



S/PV.5760 


consideration des lourdes pertes qui leur sont infligees. 
En effet, la plupart des victimes de cette terreur sont 
d’abord les insurges eux-memes, mais il y a aussi, et 
nous le deplorons profondement, de nombreuses pertes 
dans les rangs des membres des forces de securite 
afghane, des civils innocents, ainsi que des soldats de 
la Force internationale d’assistance a la securite; en 
temoigne le dernier attentat qui a eu lieu a Kaboul. 

Comme l’a indique M. Koenigs au cours de son 
expose, plus de 1 200 civils sont morts des suites de 
ces attentats depuis janvier 2007. La recrudescence de 
l’insurrection des Taliban et d’autres groupes 
extremistes et surtout le recours aux methodes 
barbares, comme les attentats-suicides contre les civils 
et les forces afghanes et internationales, les 
enlevements de civils et les campagnes d’intimidation, 
ont des effets destabilisateurs sur la situation generate 
de TAfghanistan. 

La capacite de nuisance des Taliban et d’autres 
groupes extremistes est done un reel sujet de 
preoccupation, car non seulement elle aggrave la 
deterioration de la situation securitaire, mais elle 
affecte de plus en plus les conditions d’existence des 
populations afghanes. II est done necessaire et urgent 
de renforcer les capacites des forces armees et de 
police afghanes dans le cadre d’une strategie anti- 
insurrectionnelle, comme le souligne le Secretaire 
general au paragraphe 9 de son rapport (S/2007/555). 

Ma delegation note avec inquietude la 
progression de la culture du pavot, de la production et 
du trafic d’opium, sources importantes de financement 
des Taliban. Ce trafic represente un grand danger non 
seulement pour la nation afghane elle-meme, mais 
aussi pour T ensemble de la communaute 
internationale, comme Tindique T etude de TOffice des 
Nations Unies contre la drogue et le crime (ONUDC). 

A cet egard, ma delegation appuie la 
recommandation du Secretaire general sur la mise en 
place, par TAfghanistan, d’un plan pilote de lutte 
contre la drogue, avec le concours de la communaute 
internationale, et particulierement de T ONUDC. 
Toutefois, pour etre efficace, cette lutte devrait 
fortement integrer les imperatifs d’une economie de 
substitution pour permettre a ceux qui dependent de la 
culture du pavot et du trafic de T opium de trouver 
d’autres sources de revenus et de bien-etre. 

II est tout aussi necessaire de renforcer les 
institutions qui participent a la promotion de l’etat de 
droit. Bien que des progres aient ete faits dans la 


recherche d’une approche globale a l’egard de la 
securite, de la gouvernance et du developpement de 
TAfghanistan sur la base du Pacte pour TAfghanistan, 
le Gouvernement afghan presente encore quelques 
faiblesses, notamment en matiere de lutte contre la 
corruption, qui pourraient etre habilement exploitees 
par les Taliban et les autres groupes extremistes. Les 
difficultes rencontrees par la Commission de lutte 
contre la corruption creee par le President Karzai 
indiquent que ce fleau a atteint plusieurs niveaux de la 
societe afghane. Comme le note le Secretaire general 
dans son rapport, les effets des actions du 
gouvernement dans ce domaine sont encore incertains. 
Trop souvent, le systeme clienteliste vient saper ces 
efforts. 

Aussi, ma delegation partage-t-elle les 
recommandations du Secretaire general sur les 
reformes de la police et de l’Armee nationales et du 
secteur judiciaire, avec l’appui des donateurs 

internationaux, afm d’etablir un etat de droit en 
Afghanistan. Elle note avec satisfaction la mise en 
place du Conseil international de coordination de la 
police, place sous Tautorite de TAfghanistan, et le 
deployment de la Mission europeenne de police en 
Afghanistan. 

La mise en place du Fonds pour Tinitiative en 
faveur des provinces meritantes destine a promouvoir 
le developpement des provinces notamment 

Teradication de toutes les activites liees au trafic de la 
drogue est une tres bonne initiative qui merite d’etre 
soutenue. Toutefois, il est important que les autorites 
afghanes envisagent Tallegement des procedures 

administratives et fmancieres afm de permettre l’acces 
de ce Fonds a plusieurs categories de personnes. 

Ma delegation a note egalement avec interet que 
TAfghanistan agit en faveur de Tapaisement de ses 
relations avec ses voisins dans une region turbulente ou 
de nombreuses situations sont si souvent enchevetrees. 
L’engagement des Gouvernements afghan et 

pakistanais de s’attaquer aux problemes communs, tels 
que la production et le trafic de T opium et le 
terrorisme, et a coordonner leurs efforts afm de limiter 
les incursions des forces de Topposition en 
Afghanistan represente autant de pas positifs qui 
meritent d’etre encourages. Le Congo exhorte done les 
deux pays a veiller a la mise en oeuvre de la declaration 
conjointe sur la promotion de la cooperation et de 
Tassistance par le biais de la cooperation et de 
Tentente, y compris des projets suivis dans des 
domaines tels que le rapatriement des refugies et le 
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developpement economique de part et d’autre de la 
frontiere. 

Par ailleurs, l’accord general signe avec la 
Republique islamique d’lran sur la cooperation 
bilaterale est un signe favorisant les relations de bon 
voisinage dont l’Afghanistan a tant besoin pour sa 
stabilite. Le Congo appuie done toutes ces initiatives, 
qui contribuent a la stabilisation de la situation interne 
en Afghanistan et dans la region. Le Congo se felicite 
aussi des initiatives, de la communaute internationale 
contribuant a 1’amelioration de la securite, de la 
stabilite et de la reconstruction dans ce pays. La 
Conference de Rome des 2 et 3 juillet 2007 et la 
recente reunion de haut niveau tenue a New York le 
23 septembre dernier et d’autres auparavant, soulignent 
bien cette volonte partagee de chercher une solution 
durable a la crise afghane. 

II conviendrait de noter que des millions 
d’Afghans sont toujours exiles en Iran et au Pakistan. 
Cette situation necessite un examen minutieux et un 
engagement coherent de la part de la communaute 
internationale aussi bien pour les retours volontaires 
que pour des solutions alternatives relatives a certains 
groupes d’Afghans qui ne pourront pas retourner dans 
leur pays. 

Le Congo soutient l’engagement effectif de 
l’ONU dans son role de coordination central et 
impartial comme il a su le faire jusqu’a present. 

Je ne saurais terminer sans rappeler que, pour 
mener a bien sa tache de reconciliation et pour elargir 
son assise territoriale, le Gouvernement afghan attend 
beaucoup de la contribution multiforme du Conseil de 
securite. A cet egard, un effort substantiel devrait etre 
fait au sein du Conseil au moment de 1’examen des 
requetes introduites par ce gouvernement, notamment 
au sujet des Taliban repentis, car le renforcement des 
institutions demeure l’un des facteurs clefs pour 
parvenir a la paix et a la stabilite durables dans ce 
pays. 

M. Arias (Panama) (parle en espagnol ) : Nous 
remercions le Representant special du Secretaire 
general, M. Koenigs, de nous avoir presente son expose 
sur la situation en Afghanistan, et nous le felicitons 
pour le travail remarquable qu’il accomplit a la tete de 
la Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan (MANUA). La MANUA joue un role 
inestimable dans la reconstruction de l’Afghanistan, et 
nous esperons qu’elle continuera a deployer ses 
capacites sur tout le territoire afghan afin de distribuer 


les dividendes de la paix a un peuple qui n’a guere 
connu la paix ces dernieres decennies. 

Nous constatons avec preoccupation que les actes 
de violence perpetres par les insurges et les terroristes 
ont augmente par rapport a 2006 et entretiennent un 
lien etroit avec les activites criminelles, la corruption 
institutionnelle et le trafic illegal de stupefiants. Avec 
l’appui continu et inlassable de la communaute 
internationale, le Gouvernement afghan doit manifester 
une volonte politique vigoureuse pour eviter que le 
pays n’enregistre d’autres reculs en matiere de securite 
et pour favoriser la mise en place d’institutions et le 
developpement national. Nous louons et nous 
appuyons, a cet egard, la recommandation du 
Secretaire general selon laquelle l’Afghanistan et son 
voisin le Pakistan devront mener une strategie 
conjointe en faveur de la paix et de la securite 
transfrontieres. 

Nous avons signale a plusieurs reprises la 
deterioration de la situation en matiere de securite, qui 
touche principalement et plus directement le peuple 
afghan. 

Depuis le debat que nous avons tenu sur ce theme 
au debut de l’annee, la situation en matiere de securite 
s’est amelioree dans la region. Peut-etre y a-t-il lieu 
d’envisager, entre autres choses, un changement de la 
strategie selon laquelle la communaute internationale 
s’acquitte de sa mission en Afghanistan. Par exemple, 
dans leur lutte contre les insurges et les terroristes, les 
forces internationales menent souvent un grand nombre 
d’attaques aeriennes qui coutent la vie de nombreux 
civils innocents. II y aurait lieu de trouver des solutions 
de rechange a cette politique, et a toute autre politique 
qui pourrait saper le soutien et la bonne volonte du 
peuple afghan concernant la presence de la 
communaute internationale. 

Comme il est enonce dans le rapport du 
Secretaire general, nous convenons qu’un climat de 
securite durable est indispensable au developpement. 
Ceci necessite une strategie multidimensionnelle et 
coordonnee dans le domaine des activites militaires, 
policieres, politiques et de developpement economique 
et social. Le role de la MANUA, de la Force 
internationale d’assistance a la securite en Afghanistan 
de l’OTAN et des forces de la coalition dans 
Toperation Liberte immuable, en etroite coordination 
avec le Gouvernement afghan et le Conseil commun de 
coordination et de suivi, sont des composantes clefs de 
cette strategie. 
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M. Kumalo (Afrique du Sud) (parle en anglais) : 
Nous nous associons aux autres intervenants pour 
remercier le Representant special du Secretaire general 
pour l’Afghanistan, M. Tom Koenigs, pour son 
precieux expose sur le dernier rapport du Secretaire 
general consacre a la situation en Afghanistan. 

Des progres timides ont ete realises dans des 
domaines tels que la primaute du droit, la dissolution 
des groupes armes illegaux et la lutte contre le trafic 
des stupefiants en Afghanistan. Le rapport du 
Secretaire general montre clairement que les activites 
insurrectionnelles se sont accrues, que la culture du 
pavot s’etend et que les progres realises dans le 
domaine economique et social en Afghanistan 
continuent d’etre tres lents. Promouvoir la securite et la 
stabilite en Afghanistan demeure le defi essentiel 
auquel se heurte actuellement ce pays. Le probleme de 
la securite est clairement le defi majeur, en cela qu’il 
represente une menace grave a l’edification de la 
nation dans le pays. Nous appuyons les efforts des 
forces de securite afghane qui visent, en cooperation 
avec la Force internationale d’assistance a la securite, a 
maintenir la securite en Afghanistan. 

Dans son rapport, le Secretaire general decrit la 
situation du pays dans toute sa complexite. Les 
paragraphes 2, 3 et 4 en constituent sans doute une 
bonne synthese a l’heure actuelle. Le Gouvernement 
realise ainsi des progres louables dans des domaines 
comme l’economie, la reconstruction, le 
developpement ou encore le renforcement des 
institutions democratiques. Pour cette raison, nous 
reaffirmons notre appui au role joue par le Conseil 
commun de coordination et de suivi et la Strategic de 
developpement national de l’Afghanistan. 

Le rapport dresse egalement un tableau sombre 
de la question de la drogue en Afghanistan. Malgre les 
mesures prises par le Gouvernement dans ce domaine, 
il apparait clairement que la culture et la production de 
pavot a opium ont connu une hausse sans precedent en 
2007, evolution tres alarmante qui represente une 
menace croissante pour la securite nationale, la 
stabilite sociale et l’efficacite de Faction 
gouvernementale. 

Dans son rapport, le Secretaire general note 
qu’une fois encore, malheureusement, les civils 
continuent de payer un lourd tribut a la deterioration de 
la situation securitaire en Afghanistan. Neanmoins, 
nous jugeons encourageant que la Mission d’assistance 
des Nations Unies en Afghanistan ait commence a 


suivre de pres la situation des civils dans les conflits 
armes. 

Nous appelons le Gouvernement a faire 
davantage pour assurer la mise en oeuvre de la Strategie 
nationale de lutte contre la drogue. De plus, nous 
sommes conscients du lien qui existe entre drogue et 
developpement. Dans ce contexte, nous invitons aussi 
le Gouvernement afghan a proposer aux agriculteurs 
des moyens de subsistance de substitution. Nous 
l’encourageons a renforcer ses capacites 
institutionnelles en matiere de services, 
d’acheminement et de developpement pour favoriser 
des solutions de remplacement viables a la culture du 
pavot. 

Nous appelons egalement la communaute 
internationale a rester mobilisee derriere l’Afghanistan 
dans ses efforts pour venir a bout du probleme de la 
drogue par 1’intermediate du developpement. Nous 
nous rejouissons de l’amelioration des relations entre 
l’Afghanistan et ses voisins. Au paragraphe 26 de son 
rapport, le Secretaire general note que « Les tensions 
dans la relation cruciale entre l’Afghanistan et le 
Pakistan se sont attenuees au cours de la periode 
consideree». Nous saluons cette amelioration des 
relations entre les deux pays, car elle est essentielle 
pour susciter la confiance indispensable pour renforcer 
la securite dans les zones frontalieres et restaurer la 
paix et la stabilite dans la region. Nous soulignons 
1’importance de la cooperation regionale dans le succes 
de l’Afghanistan. 

Au plan politique, l’Afrique du Sud appuie le 
dialogue et les initiatives pacifiques qui visent a la 
reconciliation et au reglement des problemes 
rencontres par le pays. 

Enfin, nous estimons que la meilleure maniere de 
rompre le cycle des difficultes en Afghanistan consiste 
a maintenir les efforts internationaux d’assistance au 
Gouvernement afghan. 

M. Matulay (Slovaquie) {parle en anglais) : Tout 
d’abord, comme les orateurs precedents, je remercie 
M. Tom Koenigs, Representant special du Secretaire 
general pour l’Afghanistan, pour son expose complet 
de ce matin. Nous saluons egalement son devouement 
et ses efforts pour accomplir les taches qui lui ont ete 
confiees. Nos felicitations vont aussi aux membres de 
la Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan (MANUA). 
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Ma delegation s’aligne sur la declaration qui sera 
prononcee plus tard au nom de la presidence de 
l’Union europeenne. 

Presque six annees se sont ecoulees depuis la 
chute du regime precedent en Afghanistan. Le pays a 
beaucoup progresse sur la voie du developpement 
politique, economique et social. L’ONU a 
indeniablement joue un role central dans ces avancees, 
a l’instar de la communaute internationale. 

Cependant, malgre tous ces efforts, la situation 
continue de se degrader, comme cela transparait dans 
1’ensemble du rapport du Secretaire general. Par 
exemple, la production d’opium a connu une hausse 
telle que l’Afghanistan en est desormais pratiquement 
le seul producteur mondial. Les Taliban font un retour 
marque dans certaines provinces, defiant l’autorite du 
Gouvernement. 

Nous avons souvent note que la situation en 
Afghanistan est complexe et qu’il convient d’y tenir 
compte de nombreux facteurs en meme temps, afin que 
le pays soit en mesure de s’acquitter de ses taches 
prioritaires dans les strategies adoptees pour lui. Cela 
dit, au bout du compte, la securite et de bonnes 
perspectives economiques sont ce qui importe 
vraiment. 

Dans ces conditions, la degradation de la 
situation securitaire doit etre combattue en priorite 
pour eviter que le pays ne sombre de nouveau dans 
T instability generalisee. II faut faire davantage pour 
renforcer les effectifs de l’Armee nationale afghane, et 
encore plus pour lutter contre la corruption qui 
gangrene la Police nationale afghane et le Ministere de 
l’interieur, etant donne que toutes ces institutions sont 
la pierre angulaire de la confiance du public et de celle 
accordee au Gouvernement. 

Les strategies de reforme du secteur de la securite 
doivent etre associees de maniere plus coherente aux 
programmes de developpement. Le role et l’impact des 
decisions du Conseil commun de coordination et de 
suivi doivent etre considerablement consolides car, 
actuellement, il y a trop d’acteurs qui gerent et mettent 
en oeuvre les divers elements de la Strategic de 
developpement national de l’Afghanistan. Les 
representants afghans ont souligne a plusieurs reprises 
la fragmentation de l’aide etrangere, question qui doit 
etre abordee en detail. 

Nous aimerions voir le Gouvernement afghan 
prendre des mesures plus creatives et plus incitatives 


comme, par exemple, la creation d’un fonds bien 
pourvu pour recompenser les bonnes performances des 
administrations regionales qui eradiquent le pavot. Le 
fait de recompenser le respect de la loi a de nombreux 
effets positifs sur T attitude et la reactivity des acteurs 
locaux par rapport aux objectifs de securite et de 
developpement fixes par le Gouvernement central. 

Un processus de reconciliation nationale peut 
influer fortement sur 1’entente et la cooperation des 
divers groupes et communautes d’Afghanistan avec le 
Gouvernement central. Un tel processus est de nature a 
faciliter la stabilisation regionale; par consequent, ce 
processus et ses resultats doivent etre appuyes par la 
communaute internationale dans tous les forums, y 
compris le Comite du Conseil de securite cree par la 
resolution 1267 (1999) concernant Al-Qaida, les 
Taliban et les personnes et entites qui leur sont 
associees. En ce sens, nous nous accordons avec 
l’Ambassadeur beige pour dire qu’il s’agit d’un 
instrument puissant et important. Nous notons 
egalement la premiere inscription dans la section 
consacree aux Taliban sur les listes recapitulatives du 
Comite 1267, apres pratiquement six ans d’inactivite. 

La MANUA joue un role indispensable pour ce 
qui est de creer un climat propice a la stability et au 
developpement economique et de faciliter la 
cooperation entre les differentes parties prenantes qui 
se trouvent actuellement sur le terrain. A ce stade, la 
MANUA va poursuivre son travail crucial qui consiste 
a promouvoir T engagement international, appuyer le 
Pacte pour l’Afghanistan, coordonner l’aide 
humanitaire, contribuer a la protection des droits de 
l’homme et favoriser la cooperation regionale. Nous 
continuons d’encourager la MANUA a promouvoir sa 
presence dans les provinces et a renforcer son 
partenariat avec les pouvoirs locaux. 

La Slovaquie appuie les efforts internationaux 
deployes en Afghanistan a travers ses contributions 
bilaterales militaires et en nature. Dans le meme temps, 
elle etudie toutes les manieres possibles d’aider 
T Administration afghane pendant cette periode 
difficile. 

Sir John Sawers (Royaume-Uni) (parle en 
anglais) : Je remercie M. Koenigs pour la declaration 
qu’il a prononcee aujourd’hui, de meme que le 
Secretaire general pour son rapport tres complet. 

Au moment ou nous examinons la situation 
actuelle en Afghanistan, il est important de reconnaitre 
les progres realises depuis 2001 et la chute des Taliban. 
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En meme temps, je ne pense pas que quiconque - et 
certainement pas le Royaume-Uni - sous-estime les 
defis qui nous attendent. L’emergence d’une 
democratie nouvelle est toujours un processus delicat. 
La democratie prend racine en Afghanistan. La tache 
de la communaute internationale, avec a sa tete l’ONU, 
est de l’alimenter et de la soutenir. 

L’ONU occupe une place centrale dans la 
coordination de la communaute internationale, en 
particulier a Kaboul meme. Des progres importants ont 
ete enregistres, comme M. Koenigs l’a souligne, 
notamment a travers le travail du Conseil commun de 
coordination et de suivi. II reste beaucoup a faire, y 
compris pour remedier aux difficultes d’ordre 
institutionnel qui sont si clairement soulignees dans ce 
rapport. 

Nous attendons avec interet une nouvelle 
intensification des efforts et de la presence des Nations 
Unies en Afghanistan, notamment dans les provinces 
du sud. Le pays a aussi besoin d’un appui positif de la 
part de ses voisins. Nous nous felicitons des mesures 
prises ces derniers mois en ce qui concerne la 
cooperation afghano-pakistanaise, dont la jirga de paix 
qui s’est tenue en aout. 

Comme le Secretaire general le reconnait dans 
son rapport, les forces internationales jouent un role 
crucial pour aider a faire naitre un Afghanistan stable 
et sur. Nous rendons hommage aux personnes de toutes 
nationalites, dont beaucoup d’Afghans, qui ont ce 
faisant perdu la vie. Comme d’autres, nous sommes 
scandalises par les tactiques employees par les ennemis 
de la democratie, y compris le recours croissant aux 
attentats-suicides a la bombe. Le contraste est on ne 
peut plus marque entre ceux qui risquent leur vie pour 
permettre aux Afghans de construire un avenir meilleur 
et ceux qui sont decides a ramener l’Afghanistan a son 
sombre passe. 

L’autre element de l’equation est le renforcement 
des capacites des forces de securite afghanes. Dans son 
rapport, le Secretaire general salue le travail que fait la 
communaute internationale pour appuyer une Armee 
nationale afghane de plus en plus performante. La 
tache de creation d’une capacite policiere est plus 
problematique. Nous nous felicitons des conclusions 
du Secretaire general quant a la necessite d’une 
strategie civile et militaire integree et efficace. Nous 
sommes nous aussi d’avis que si nous devons certes 
continuer a assurer une reponse militaire coordonnee 
face a 1’insurrection, cela doit aller de pair avec des 


activites de developpement et de reconstruction, dans 
le cadre d’une approche integree des defis auxquels 
l’Afghanistan doit faire face. 

Comme nous l’avons deja dit clairement a 
plusieurs reprises au sein du Conseil, le Royaume-Uni 
estime que tout deces d’un civil en Afghanistan est un 
deces de trop. Comme le reconnait le Secretaire 
general, les forces internationales presentes en 
Afghanistan ont fait de gros efforts pour reduire le plus 
possible le risque de nuire aux civils dans un 
environnement militaire ou les forces ennemies ne 
s’entourent d’aucune precaution de ce genre. 

Assurer la securite n’est qu’une partie de 1’effort 
plus vaste d’etablissement de l’etat de droit. Comme le 
Secretaire general le souligne dans son rapport, lutter 
contre la corruption endemique est une condition sine 
qua non de l’etablissement d’une force de police 
credible et efficace. Le Royaume-Uni continuera a 
appuyer les initiatives visant a remedier a ce probleme, 
dans lesquelles la Mission europeenne de police en 
Afghanistan va jouer un role essentiel. 

Nous savons tous que 1’insurrection ne peut etre 
vaincue par les seuls moyens militaires. Le Royaume- 
Uni a fourni un appui considerable au Programme de 
renforcement de la paix, sous direction afghane. Nous 
soutenons entierement les tentatives visant a reinserer 
dans la societe des Afghans mecontents, pourvu qu’ils 
renoncent a la violence et acceptent la Constitution 
afghane. Nous soutenons egalement des solutions 
pilotees par les communautes aux problemes de 
maintien de la securite locale. 

En tant que nation partenaire pour la lutte contre 
les stupefiants, j’aimerais dire quelques mots a propos 
des faits qui se sont produits. L’accroissement de la 
culture d’opium qu’a decrit M. Koenigs est bien 
entendu tres decevant. Toutefois, nous devons 
egalement regarder la situation dans son ensemble. La 
ou la securite, l’etat de droit et la bonne gouvernance 
sont assures - et ou, sur cette base, l’economie locale 
est diversifiee - nous constatons des progres dans la 
lutte antistupefiants. Cela est particulierement visible 
dans le nord, et nous devons manifestement faire 
davantage, et avec davantage de reussite, dans le sud. 

Nous partageons l’avis exprime par le Secretaire 
general dans son rapport quant a l’existence de liens 
evidents et croissants entre le trafic de drogue et 
1’insurrection. Nous devons veiller a separer ces deux 
fronts. Notre nouvel ensemble de mesures, annonce le 
9 aout, comprend un renforcement des efforts de 
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repression, T amelioration des performances des forces 
chargees de T eradication, une etude sur la possibility 
de lancer de nouvelles incitations economiques et 
1’integration de la lutte anti-drogue dans nos actions 
anti-insurrectionnelles dans le sud. 

Comme c’est la derniere fois que M. Koenigs 
intervient devant le Conseil, je voudrais, comme 
d’autres avant moi, lui temoigner notre sincere 
reconnaissance pour le travail qu’il a effectue et le 
devouement dont il a fait preuve au cours des deux 
dernieres annees. Nous lui sommes reellement 
reconnaissants. 

Enfin, je m’associe a la declaration que va 
prononcer prochainement le Portugal au nom de 
l’Union europeenne. 

M. Natalegawa (Indonesie) (parle en anglais) : 
Qu’il me soit permis d’exprimer, a l’instar des orateurs 
qui m’ont precede, nos remerciements au Representant 
special du Secretaire general, M. Tom Koenigs, pour 
son expose sur revolution recente de la situation en 
Afghanistan. 

Depuis la signature de TAccord de Bonn en 2001, 
la paix et la stability ont commence a prendre racine en 
Afghanistan. Des progres politiques et 
socioeconomiques notables ont ete realises dans le 
pays. Neanmoins, ces realisations risquent d’etre mises 
a mal par la violence. Les attentats-suicides a la bombe 
et d’autres attaques violentes sont de plus en plus 
courants en Afghanistan. L’augmentation du nombre 
d’attaques violentes dans le pays ces derniers mois a, 
nous semble-t-il, sape la confiance dans Tavenir et 
empeche le Gouvernement et des organismes d’aide 
humanitaire d’acceder a de nombreux secteurs. 

Ma delegation pense qu’il faut d’urgence 
affronter les problemes de security pour empecher 
TAfghanistan de sombrer a nouveau dans le conflit. A 
cet egard, nous reconnaissons Timportance des 
mesures prises par l’Armee nationale afghane, en 
collaboration avec la Force internationale d’assistance 
a la security en Afghanistan (FIAS), en reponse aux 
activites des insurges. Nous jugeons egalement 
encourageants les efforts visant a accroitre les effectifs 
de la Police nationale afghane. 

Tout en reconnaissant Timportance d’une 
integration efficace de la strategic civile-militaire au 
sein du plan de security pour TAfghanistan, l’lndonesie 
attache beaucoup d’ importance au respect de la 
protection des civils et des principes du droit 


international humanitaire, a chaque fois que des 
operations de security sont menees dans le pays. 

L’lndonesie pense egalement qu’une approche 
militaire ne peut pas suffire a attaquer les causes 
profondes de la reemergence de 1’insurrection. Nous 
soulignons par consequent Timportance d’un dialogue 
politique et d’une reconciliation ouverts a toutes les 
factions afghanes. Nous esperons voir de nouveaux 
progres dans la mise en oeuvre du Plan d’action Paix, 
justice et reconciliation. Nous sommes d’avis qu’il 
importe d’aider chaque Afghan sans exception a se 
rallier a un nouvel Afghanistan. II importe de trouver 
des moyens d’empecher tous les Afghans de se tourner 
vers Tinsurrection. II importe aussi de les inclure dans 
les processus politiques, sociaux et economiques, a 
tous les niveaux. 

Creer un Afghanistan sur et stable devient de plus 
en plus difficile avec la presence continue de la narco- 
economie. La forte augmentation de la production 
d’opium en 2007 a exacerbe les conditions de security 
en Afghanistan. Cela pose une grave menace aussi bien 
a la reconstruction qu’a T edification nationale dans le 
pays. 

Parce que les acteurs de la narco-economie 
agissent a travers les frontieres, il importe 
particulierement d’assurer une cooperation entre 
TAfghanistan et ses voisins dans des operations anti¬ 
drogue. C’est pourquoi TIndonesie se felicite de la 
signature d’un accord trilateral entre TAfghanistan, 
l’lran et le Pakistan en juin 2007. L’lndonesie pense 
egalement que la communaute internationale doit 
appuyer le plan mis en oeuvre par les Afghans eux- 
memes pour s’attaquer a ce probleme, en allant au-dela 
des mesures d’eradication. 

A mesure que TAfghanistan adhere de plus en 
plus clairement a la democratic, il reste vital de 
renforcer les fondements institutionnels de la transition 
democratique du pays. Il faut mener des efforts 
supplementaires pour que des institutions telles que la 
Commission de lutte contre la corruption creee par le 
President Karzai produisent des resultats. 

La clef d’une democratic solide en Afghanistan 
est Tadoption de la loi electorate avant la fin de 2007. 
L’adoption d’une telle loi par le Gouvernement afghan 
et TAssemblee nationale jettera les bases du prochain 
cycle d’elections presidentielles dans le pays. Ma 
delegation souligne a cet egard combien il importe de 
maintenir l’appui et T assistance de la communaute 
internationale pour le renforcement des institutions 
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democratiques de l’Afghanistan et la formation de 
nouvelles capacites qui en assureront le 
fonctionnement. 

Un environnement pacifique et stable est 
essentiel pour permettre a l’Afghanistan de creer des 
conditions internes durables. Nous nous felicitons, a 
cet egard, de la volonte resolue de l’Afghanistan de 
contribuer a la securite et la prosperite regionales par 
des mesures concretes, notamment l’adhesion a 
l’Association sud-asiatique de cooperation regionale, la 
tenue de la jirga de paix Afghanistan-Pakistan et la 
participation du President Karzai au sommet de 
1’Organisation de Shanghai pour la cooperation. 
L’inauguration d’un pont de transit entre l’Afghanistan 
et le Tadjikistan en aout 2007 a une valeur a la fois 
symbolique et pratique. 

La poursuite de l’engagement de la communaute 
internationale aux cotes de l’Afghanistan reste 
cruciale. C’est pourquoi l’lndonesie se felicite de la 
tenue d’une reunion de haut niveau sur l’Afghanistan a 
New York le 23 septembre 2007. Ma delegation espere 
que la reaffirmation de leur appui par les delegations 
presentes apportera paix et stabilite a l’Afghanistan. 

Enfin, je manquerais a mes obligations en ne 
disant pas quelques mots sur la Mission d’assistance 
des Nations Unies en Afghanistan (MANUA). Le role 
de la MANUA voit son importance s’accroitre avec 
T augmentation des problemes que rencontrent les 
efforts en faveur de la securite et de la reconstruction 
de l’Afghanistan. Parce que le role de la Mission a ete 
renforce par la resolution 1746 (2007), il nous semble 
urgent de veiller a ce que la MANUA et d’autres 
acteurs internationaux presents en Afghanistan 
disposent du mandat et des ressources necessaires pour 
s’acquitter des taches requises et pour faire evoluer le 
developpement du pays dans une direction favorable. 
Ma delegation tient a reaffirmer qu’elle appuie sans 
reserves la MANUA et son action en Afghanistan. 

M. Churkin (Federation de Russie) (parle en 
russe ) : Nous tenons a remercier M. Koenigs de son 
expose sur la situation en Afghanistan et de nous avoir 
presente le rapport du Secretaire general. 

II est absolument patent que, durant la periode 
ecoulee depuis le renversement du regime des Taliban, 
le pays a su parvenir, avec l’aide de la communaute 
internationale, a certains succes dans le domaine de 
l’edification de l’Etat. Les evaluations pertinentes ont 
ete faites par les participants a la conference de haut 


niveau sur le probleme afghan, qui a eu lieu a New 
York en septembre. 

Toutefois, dans le meme temps, la situation qui 
regne en Afghanistan demeure instable et, dans un 
certain nombre de domaines, elle est egalement tendue. 
Cela est principalement lie a la recrudescence continue 
des activites terroristes par les Taliban, les partisans 
d’Al-Qaida et d’autres extremistes, ainsi que du fait 
qu’on ne parvienne pas a regler des problemes 
socioeconomiques clefs. 

Le fait que les extremistes controlent dans la 
pratique un nombre substantiel de regions, et que des 
structures paralleles du pouvoir y soient etablies est 
particulierement preoccupant. En outre, les dirigeants 
des Taliban continuent de promouvoir une vision 
radicale du monde, incompatible avec les objectifs du 
developpement de la democratie, preconisant la 
poursuite de la violence en Afghanistan. 

Dans ces conditions, il importe de poursuivre la 
politique qui consiste a isoler les principaux dirigeants 
extremistes, en premier lieu ceux qui figurent sur des 
listes de personnes passibles de sanctions dressees par 
le Comite du Conseil de securite cree par la resolution 
1267 (1999), tout en reservant aux homines de rang des 
Taliban, qui ne sont pas stigmatises pour avoir commis 
des crimes de guerre, la possibilite d’un retour a une 
vie pacifique. C’est precisement ce type de politique 
que la Mission de l’ONU doit suivre dans 
l’accomplissement de son mandat. 

Les activites subversives d’extremistes et de 
terroristes sont alimentees par d’importantes sources de 
fmancement, dont la principale demeure le trafic de 
drogues. La forte augmentation de la production 
illegale de stupefiants constitue une source de 
preoccupation. Il est necessaire d’intensifier les efforts 
de lutte contre les stupefiants, aussi bien sur le 
territoire afghan que dans les pays qui l’entourent, en 
creant une ceinture de securite fmanciere et de lutte 
contre les drogues, systeme dans lequel l’ONU jouerait 
le role de coordonnateur et auquel participeraient les 
pays voisins. 

Il importe de mieux utiliser le potentiel qu’offrent 
les organisations regionales qui se sont avere efficaces 
en la matiere, notamment l’Organisation du Traite de 
securite collective (OTSC) et l’Organisation de 
Shanghai pour la cooperation. Nous estimons que, pour 
combattre le trafic de drogues en Afghanistan, il serait 
utile d’etablir une cooperation constructive entre 
l’OTSC et l’OTAN. Le succes du projet pilote du 
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Conseil OTAN-Russie, entrepris au Centre russe de 
Domodedovo, sur la formation d’officiers pour la 
brigade antistupefiants en Afghanistan et dans les pays 
d’Asie centrale en est la preuve. 

La reunion au sommet tenue recemment par 
1’Organisation de Shanghai pour la cooperation a 
Bichkek a reaffirme le vaste potentiel dont dispose 
cette organisation pour executer des programmes visant 
a stabiliser l’Afghanistan, notamment dans les 
domaines de la lutte antiterroriste et antidrogue. Les 
possibilites offertes par cette organisation sont 
considerables pour mener a bien les initiatives de 
maintien de la paix, comme l’a demontre l’adoption de 
la proposition de la Russie de tenir une conference 
regionale sur l’Afghanistan sous les auspices de 

L Organisation de Shanghai pour la cooperation. 

II demeure primordial de realiser pleinement les 
objectifs enonces dans l’Accord de Londres. II est aussi 
crucial, pour consolider les bases d’une paix interieure 
en Afghanistan, de maintenir l’equilibre actuel entre les 
ethnies, dans les differents organes etatiques et 

1’administration. II appartient aux Afghans eux-memes 
de rechercher des solutions de compromis dans ce 
domaine, sans pression exterieure. 

Les mesures militaires ne sauraient, a elles 
seules, regler les difficultes de l’Afghanistan. II faut a 
l’heure actuelle, mettre 1’accent sur la relance, sous les 
auspices de l’ONU, de l’economie afghane, qui a ete 
pratiquement detruite. Le Conseil commun de 

coordination et de suivi joue a cet egard un role utile. 

La Russie travaille activement dans ce sens, en 
contribuant a la mise en oeuvre d’un certain nombre de 
projets visant a reconstruire les infrastructures 
d’energie et de transport en Afghanistan. Nous avons 
egalement contribue a la stabilisation de la situation 
economique dans le pays en passant un accord sur le 
reglement de la dette de l’Afghanistan aupres de la 
Russie, signe recemment a Moscou. 

M. Spatafora (Italie) (parle en anglais) : L’ltalie 
s’associe a la declaration qui sera prononcee sous peu 
par le Representant permanent du Portugal au nom de 
l’Union europeenne (UE). Je me contenterai par 
consequent de faire quelques observations au nom de 
mon pays. 

Je voudrais commencer par remercier 
sincerement M. Koenigs, non seulement de son expose 
instructif, mais aussi, de maniere plus generate, de la 
direction eclairee qu’il apporte a la presence onusienne 
en Afghanistan. Depuis sa nomination il y a pres de 


deux ans, M. Koenigs est parvenu a parler, avec 
sagesse et autorite, a chaque occasion, au nom du 
Conseil de securite et de l’ensemble de la communaute 
internationale. II est essentiel que nous demeurions 
unis dans notre appui au peuple afghan, derriere l’ONU 
qui doit jouer un role impartial et central. Sans la 
legitimite offerte par cette Organisation, nous ne 
pourrions tout simplement pas maintenir notre 
determination. Nos objectifs communs, qui sont au 
cceur des principes sur lesquels cette Organisation est 
fondee, donne de la grandeur au sacrifice quotidien 
consenti par le personnel militaire et les civils, qu’ils 
soient Afghans ou etrangers. Nous temoignons notre 
solidarite a toutes les victimes de la violence insensee 
dont l’Afghanistan est victime, violence qui n’a pas 
epargne des ressortissants italiens. 

La reunion de haut niveau qui s’est tenue il y a 
trois semaines dans ce batiment a ete une occasion 
unique de dresser le bilan des progres realises en 
Afghanistan et de reaffirmer notre volonte resolue et 
commune de relever les defis qui subsistent, en aidant 
le peuple afghan a edifier un pays de paix, 
democratique et prospere. Le rapport (S/2007/555) 
dont nous sommes saisis, de meme que l’expose du 
Representant special qui l’a complete, nous rappellent 
avec une franchise remarquable l’ampleur de ces 
difficultes. 

Comme notre Ministre des affaires etrangeres l’a 
souligne lors de la reunion de haut niveau, la 
coordination constitue le maitre mot et la seule recette 
de succes dans un scenario aussi complexe. Cela 
signifie qu’il faut assurer la coordination entre les 
donateurs, entre la communaute des donateurs et les 
autorites afghanes, entre le gouvernement et les forces 
de securite internationales et entre les composantes de 
nos efforts, qu’il s’agisse des composantes politiques, 
militaires ou de developpement economique. On 
pourrait allonger encore cette liste. Parfois, nous ne 
parvenons pas a atteindre nos objectifs uniquement 
parce que nous manquons de mecanismes de 
coordination ou parce que ceux-ci ne sont pas utilises a 
bon escient. C’est la raison pour laquelle le cadre du 
Pacte pour l’Afghanistan et le Conseil commun de 
coordination et de suivi sont des outils essentiels et 
doivent etre encore renforces, notamment en 
recueillant l’avis, si necessaire, de l’echelon politique. 

Dans le rapport du Secretaire general, des 
arguments incontestables sont mis en avant pour 
plaider en faveur d’une nouvelles strategic politique et 
militaire integree. Dans nos resolutions, nous avons 
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demande a maintes reprises que Ton mette en place 
une synergie accrue entre la Mission d’assistance des 
Nations Unies en Afghanistan (UNAMA) et la Force 
internationale d’assistance a la securite (FIAS), et entre 
elles et le Gouvernement afghan. Ces appels doivent se 
traduire par des mesures concretes pour que nos 
efforts, tant militaires que politiques ou en matiere de 
reconstruction, ameliorent la vie du peuple afghan 
plutot que l’inverse, et pour qu’ils incitent l’opinion 
publique a faire davantage confiance aux autorites 
legitimes afghanes. Comme le Secretaire general, nous 
estimons que toutes nos actions, a ce moment crucial, 
doivent avoir pour objectif de renforcer la confiance et 
etre menees en etroite coordination avec le 
Gouvernement afghan. Nous ne pouvons pas nous 
permettre de perdre la confiance du peuple afghan. 

Dans ce contexte, nous sommes persuades que les 
efforts que nous realisons pour eviter le 
mecontentement populaire seront renforces par la 
volonte renouvelee de l’Afghanistan d’ameliorer la 
gouvernance, l’etat de droit, en particulier a l’echelon 
local, et d’encourager la reconciliation nationale dans 
le respect de la Constitution afghane. De telles mesures 
sont d’autant plus urgentes que les elections de 2009 
s’approchent. 

La encore, l’ONU peut jouer un role crucial, sur 
la base du mandat de plus en plus cible de la MANUA, 
etabli par la resolution 1746 (2007). Aussi est-il 
essentiel d’appuyer les propositions formulees par le 
Secretaire general dans son rapport concernant le 
personnel international de la MANUA. Nous sommes 
d’avis que les Etats Membres pourraient difficilement 
faire un meilleur investissement. Une fois encore, qu’il 
me soit permis de souligner qu’a notre sens, la 
MANUA doit recevoir tout le soutien politique et 
toutes les ressources necessaires a l’accomplissement 
de son complexe mandat dans des conditions difficiles. 

Le representant du Portugal, qui prendra la parole 
au nom de la presidence de l’Union europeenne, 
evoquera plus avant les progres accomplis dans deux 
domaines, selon nous, fondamentaux pour la viabilite 
de nos efforts, a savoir la creation de forces de securite 
afghanes professionnelles et fonctionnant bien et le 
developpement d’un environnement propice a la 
securite regionale. Je me contenterai d’ajouter que 
l’ltalie n’epargnera aucun effort pour encourager de 
nouveaux progres dans ces domaines. A titre 
d’exemple, nous sommes en train d’examiner 
favorablement la demande afghane de soutenir 
l’organisation a Herat, ce mois-ci, d’une conference 


ministerielle de l’Organisation de cooperation 
economique. De maniere plus generale, nous rendons 
hommage a tous les acteurs qui contribuent aux efforts 
deployes. Nous sommes fiers que, par l’intermediaire 
de sa Mission de police, l’Union europeenne participe 
activement au processus de reforme de la police. 

Je voudrais terminer en faisant part a nos amis 
afghans du fait que nous regrettons 1’interruption 
soudaine, il y a quelques jours, du moratoire de facto 
sur les executions en Afghanistan. Notre opposition 
totale a la peine de mort est bien connue et elle n’est 
nullement affectee par le fait que des ressortissants 
italiens comptent parmi les victimes des crimes pour 
lesquels l’une des personnes executees a ete 
condamnee. Un moratoire est particulierement 
important, dans le cas present, ou il faut encore realiser 
des progres dans la reforme des services de police et du 
secteur judiciaire. 

Enfin, je voudrais saisir cette occasion pour 
redire que l’ltalie demeure pleinement determinee a 
aider les autorites afghanes a edifier un systeme de 
justice professionnel, responsable et efficace, 
satisfaisant aux plus hautes normes internationales. Je 
me felicite d’annoncer que nous travaillons 
energiquement, avec nos partenaires afghans et 
internationaux, a garantir que soient pleinement et 
rapidement mises en oeuvre les conclusions fructueuses 
de la Conference de Rome sur l’etat de droit en 
Afghanistan, qui s’est tenue en juillet dernier. 

Le President (parle en anglais) : Je vais 
maintenant faire une declaration en ma qualite de 
representant du Ghana. 

Nous voudrions remercier le Representant special 
de son evaluation complete et approfondie de la 
situation actuelle en Afghanistan. Nous souhaitons a 
nouveau saluer les efforts de la Mission d’assistance 
des Nations Unies en Afghanistan (MANUA), de la 
Force internationale d’assistance a la securite (FIAS), 
des donateurs bilateraux et de tous ceux qui travaillent 
avec le Gouvernement afghan pour stabiliser le pays et 
ameliorer les conditions de vie de la population. Dans 
ce contexte, nous nous felicitons des progres reguliers 
accomplis sur la voie du relevement economique et du 
developpement des infrastructures, ainsi que de la 
reforme de secteurs clefs, tels l’ordre public, le pouvoir 
judiciaire, l’education, la sante et l’administration 
locate. Grace a ses dirigeants determines a faire 
changer les choses et a l’appui soutenu et bien 
coordonne de la communaute internationale, le peuple 
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afghan sera en mesure de concretiser ses aspirations 
democratiques et culturelles au sein d’un Etat moderne. 

Dans le meme temps, nous reconnaissons qu’il 
est actuellement confronts a de formidables defis du 
fait de la faiblesse des institutions de gouvernance et 
de la violence et de l’anarchie omnipresentes causees 
par les mouvements d’insurrection, en particulier dans 
le sud et l’est du pays. A cet egard, le rapport du 
Secretaire general (S/2007/555) contient une serie de 
recommandations concretes qui, selon ma delegation, 
meritent d’etre examinees attentivement. Bien que le 
soutien de la communaute internationale soit crucial, il 
est tout aussi indispensable que les dirigeants afghans 
tirent parti de toutes les chances qui s’offrent a eux de 
renforcer l’etat de droit, de promouvoir les droits de 
1’homme et d’attenuer la crise humanitaire, ce qui leur 
permettra de consolider l’integrite de l’Etat. 

Nous estimons, nous aussi, que le Gouvernement 
afghan doit faire preuve d’une grande fermete et purger 
les forces de securite et de police ainsi que les services 
judiciaires des elements dont les activites visent a 
saper la confiance populaire dans le Gouvernement. 
Ma delegation juge extremement preoccupante la 
decouverte que certains agents des services de police, 
ainsi que des hommes politiques et des representants 
des pouvoirs publics s’entendraient avec les 
narcotrafiquants pour faire obstruction a la justice, 
promouvant ainsi l’impunite. L’Afghanistan risque de 
tomber dans un cercle vicieux dans lequel les 
institutions de l’Etat precisement chargees de 
combattre et d’eliminer la criminalite assureraient 
l’existence d’un environnement permettant au crime de 
prosperer. Si on continue de l’ignorer, cette evolution 
pourrait annuler les gains realises par l’Organisation du 
Traite de l’Atlantique-Nord (OTAN) et la FIAS et 
freiner la progression de la stabilisation dans les autres 
regions du pays. 

En outre, la situation difficile en matiere de 
securite favorise la multiplication des violations des 
droits de 1’homme, y compris les violences contre les 
femmes detenues, sans oublier qu’elle prive de secours 
humanitaire des segments entiers de la population qui 
en ont pourtant grand besoin. Comme le rapport du 
Secretaire general le souligne, le probleme du secteur 
de la securite depasse la question du renforcement des 
capacites et du manque de personnel, il permet aussi de 
mesurer la vigueur de la determination des dirigeants a 
combattre les forces qui profitent le plus d’un climat de 
violence et d’anarchie. 


Compte tenu de ce qui precede, la nette 
amelioration des relations entre l’Afghanistan et ses 
voisins immediats, en particulier l’Inde et le Pakistan, 
constitue une evolution positive qui pourrait permettre 
de changer, en mieux, la dynamique securitaire dans le 
pays, et en fait dans l’ensemble de la region. Nous 
exhortons le Gouvernement afghan a accelerer la 
reforme du secteur de la securite, de maniere a tirer 
pleinement parti du nouvel elan que connait la 
cooperation avec ses voisins. 

Bien que ma delegation ait pleinement conscience 
des contraintes qui pesent sur le Gouvernement, nous 
sommes preoccupes malgre tout de voir que le statu 
quo actuel a des repercussions bien au-dela du pays. 
Dans ces conditions, nous pensons qu’un effort 
conscient est necessaire dans la prochaine phase de la 
Strategie de developpement national de l’Afghanistan, 
de maniere a donner a la societe civile les moyens de 
completer les efforts du Gouvernement et de la 
communaute internationale. Un role accru de la 
MANUA, associe a de nouvelles ressources humaines 
et materielles, representerait un pas dans la bonne 
direction. 

Je reprends a present mes fonctions de President 
du Conseil. 

L’orateur suivant inscrit sur ma liste est le 
representant de l’Afghanistan, auquel je donne la 
parole. 

M. Tanin (Afghanistan) (parle en anglais) : Je 
voudrais commencer par vous feliciter, Monsieur le 
President, de votre accession a la presidence du 
Conseil pour le mois d’octobre. Je tiens egalement a 
vous remercier d’avoir convoque, aujourd’hui, cette 
importante seance. Nous sommes reconnaissons a 
M. Tom Koenigs, Representant special du Secretaire 
general, de son expose detaille. Je voudrais aussi 
transmettre les remerciements de ma delegation au 
Secretaire general pour son recent rapport sur 
l’Afghanistan (S/2007/555), qui nous donne un aper?u 
complet de la situation generale dans le pays. 

Il y a moins d’un mois, nous etions reunis pour 
une reunion extraordinaire de haut niveau sur 
l’Afghanistan, reunion organisee conjointement par le 
Secretaire general et le President Karza'f et qui s’est 
deroulee juste avant le lancement du debat general de 
la soixante-deuxieme session de l’Assemblee generale. 
Cette reunion, qui a rassemble les ministres des affaires 
etrangeres et les hauts responsables des 22 Etats 
Membres du Conseil commun de coordination et de 
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suivi, ainsi que des representants du Pacte pour 
l’Afghanistan et de diverses organisations 
internationales, a ete a nouveau l’occasion d’evaluer 
les moyens de renforcer la coordination des efforts 
internationaux afm de consolider la paix, la stabilite et 
le developpement en Afghanistan. Nous nous felicitons 
des conclusions de cette reunion, qui ont atteste que la 
grande majorite des Etats Membres s’accordent sur la 
necessite de maintenir l’Afghanistan au rang des 
principales priorites de la communaute internationale 
et de l’ONU. Nous nous felicitons egalement que tous 
les participants aient, de maniere unanime, reaffirme 
qu’il fallait encore ameliorer la coordination 
strategique dans quatre domaines clefs, a savoir la 
securite, la lutte contre les stupefiants, la cooperation 
regionale et la gouvernance. Une telle coordination 
sera determinante pour concretiser la vision d’un 
Afghanistan pacifique et stable. 

Des avancees importantes ont ete enregistrees en 
Afghanistan depuis la signature de l’Accord de Bonn, 
il y a six ans. Grace a l’appui du Conseil et a d’autres 
partenaires de la communaute internationale, 
l’Afghanistan ne sert plus de base aux terroristes 
internationaux. Au contraire, il est en premiere ligne 
des pays ayant uni leurs efforts pour lutter contre le 
terrorisme. Nous avons regagne notre place legitime 
parmi les membres responsables de la communaute 
internationale. Nous continuons de faire des progres 
reguliers dans la consolidation de nos institutions 
democratiques. 

Dans le meme temps, nous ne devrions pas perdre 
de vue le fait que des defis gigantesques continuent de 
barrer la voie a un Afghanistan stable et prospere. C’est 
pourquoi nous continuons de centrer en toute priorite 
nos efforts sur la lutte contre le terrorisme, 
1’amelioration de la securite, le renforcement de l’etat 
de droit et de la gouvernance, l’acceleration du 
processus de reconstruction et l’elimination de la 
menace que represented les stupefiants. 

Le terrorisme est le principal obstacle auquel 
nous sommes confrontes. Les evenements de ces deux 
dernieres semaines illustrent parfaitement la campagne 
de destabilisation actuellement menee par les ennemis 
de la paix en Afghanistan. Dans un dernier sursaut de 
cruaute, les terroristes ont commis des attentats- 
suicides a la bombe dans la ville frontaliere de Spin 
Buldak et dans la capitale afghane, prenant pour cible 
des civils ainsi que des membres de l’Armee et de la 
Police nationales. Au moins 80 civils ont perdu la vie 
dans les attentats-suicides de septembre. Ce carnage est 


venu douloureusement rappeler les problemes a 
surmonter par le peuple afghan pour vivre dans la paix 
et la securite. A cela s’ajoutent d’autres types 
d’attaques : l’utilisation de plus en plus frequente 
d’engins explosifs sophistiques, les enlevements et les 
actes d’intimidation, ainsi que les attaques 
quotidiennes dirigees contre les ecoles, les centres de 
sante, les responsables gouvernementaux et les agents 
humanitaires. De plus, les terroristes appliquent la 
tactique barbare qui consiste a utiliser des boucliers 
humains dans les operations antiterroristes et s’avere la 
principale cause des morts civiles. 

Je tiens a reaffirmer ici que ces actes odieux 
n’entameront en rien notre volonte d’atteindre les buts 
fixes. C’est la raison pour laquelle nos forces de 
securite continueront de servir dans des conditions 
extremement difficiles, aux cotes des forces de nos 
partenaires internationaux, pour renforcer la securite 
dans l’ensemble du pays et juguler l’explosion de la 
violence. 

Ces derniers mois, nous avons realise des progres 
considerables s’agissant d’affaiblir les structures de 
commandement et de conduite operationnelle des 
reseaux terroristes installes en Afghanistan. Les 
operations de combat conjointement menees par les 
forces afghanes et internationales ont conduit a la 
capture et a l’elimination d’un nombre record de chefs 
des Taliban et de mouvements extremistes. En 
temoignent les morts des mollahs Osmani et Dahdullah 
au debut de l’annee, qui ne sont que l’un des nombreux 
exemples de victoires remportees dans la guerre contre 
le terrorisme. Nous restons toutefois preoccupes par la 
participation accrue d’elements extremistes etrangers 
dans la campagne visant a terroriser notre population. 

Nous avons egalement pris des mesures pour 
renforcer le regime des sanctions contre les terroristes, 
conformement a la resolution 1267 (1999). Pas plus 
tard que le mois dernier, Sayeedur Rahman Haqani, 
cerveau de nombreux attentats-suicides a la bombe 
commis dans differents endroits du pays, a ete ajoute a 
la liste recapitulative du Comite 1267, a la demande du 
Gouvernement afghan. 

L’amelioration des conditions de securite dans 
l’ensemble de l’Afghanistan depend d’une diversite de 
facteurs. Pour gagner la guerre contre le terrorisme, il 
est vital que nous disposions d’une armee et d’une 
police nationales qui soient performantes et pleinement 
operationnelles. Malgre l’avancee notable de la 
reforme des institutions et 1’augmentation des effectifs 
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de notre armee et de notre police, nous demandons que 
l’aide soit maintenue afin d’accelerer la formation et la 
consolidation de nos forces de securite. 

II est desormais evident que Ton ne pourra venir 
a bout du terrorisme et ameliorer la securite en 
Afghanistan par la seule force militaire. Si la campagne 
militaire reste un important pilier de la lutte contre le 
terrorisme, nous n’en devons pas moins redoubler 
d’efforts dans la mise en oeuvre d’une vaste strategic 
destinee a installer la securite et la stabilite sur le long 
terme. Nous devons nous attacher davantage a fournir 
les services de base et a creer des possibilites 
d’emplois grace a de vastes projets de reconstruction et 
de developpement, de maniere a apporter de veritables 
changements dans la vie de nos citoyens. Ce faisant, 
nous empecherons que les elements subversifs ne 
s’attirent les sympathies locales. A ce sujet, nous 
engageons instamment nos partenaires internationaux a 
mieux coordonner les operations antiterroristes avec 
les forces de securite afghanes afin d’empecher que des 
civils ne perissent dans ces operations. Toutes les 
mesures necessaires doivent etre mises en oeuvre pour 
que les civils ne patissent pas des hostilites armees. 

II faut egalement faire davantage pour lutter 
contre le terrorisme aux plans regional et international. 
La presence d’infrastructures terroristes en dehors du 
territoire afghan est une source de preoccupation 
constante pour l’Afghanistan et l’ensemble de la 
region. Dans la version ecrite de son discours a la 
soixante-deuxieme session de l’Assemblee generate, le 
President Karzai a souligne 

« que nous sommes l’une des principales victimes 
du terrorisme et que l’Afghanistan n’a jamais ete 
un berceau du terrorisme. Par consequent, on ne 
viendra a bout de cette menace qu’en la traitant 
dans ses dimensions regionale et internationale. 
Conformement aux convictions que nous avons 
exprimees par le passe, nous restons persuades 
qu’en tolerant la presence de sanctuaires et 
d’installations terroristes on ne fait qu’etendre la 
portee du terrorisme. » 

Dans le cadre de ses efforts en faveur de la 
stabilite sur le long terme, l’Afghanistan continue de 
privilegier la reconciliation afin de dissuader les 
Taliban non terroristes de se livrer a des activites 
subversives et de les inciter a s’associer a l’edification 
d’un Afghanistan prospere. Ces mesures, mises en 
oeuvre dans le cadre des efforts de reconciliation 
nationale, ont ete bien accueillies par notre population. 


Nous travaillons d’ailleurs avec le Comite 1267 a la 
mise a jour de la liste recapitulative afin d’en ameliorer 
la qualite. 

La cooperation regionale est indispensable pour 
le succes de notre action en faveur de la paix et de la 
stabilite en Afghanistan. Nos voisins reconnaissent de 
plus en plus qu’un Afghanistan pacifique et stable est 
primordial pour la securite et la prosperite de tous les 
pays de la region. Cette annee, nous avons tout mis en 
oeuvre pour resserrer les liens avec nos voisins et le 
reste de la region dans les domaines de la securite, du 
commerce, des investissements, de la cooperation 
frontaliere et de la lutte contre les stupefiants. La tenue 
de la sixieme reunion de l’Organe mixte de 
coordination, a Kaboul, le 3 octobre, a ete decisive. 

Sachant qu’il fut autrefois un pont entre les 
cultures, les pays et les civilisations, il y a tout lieu de 
penser que, lentement mais surement, l’Afghanistan 
retrouvera un role moteur dans la promotion des 
echanges et du developpement de la region. J’ai 
d’ailleurs le plaisir d’annoncer que nous nous 
appretons a accueillir a Herat, le 19 octobre prochain, 
les Ministres des affaires etrangeres des pays membres 
de l’Organisation de cooperation economique. II 
s’agira de la premiere reunion internationale qui se 
tiendra dans l’une des provinces historiques de 
l’Afghanistan. 

La jirga de paix Afghanistan-Pakistan qui s’est 
deroulee il y a un mois n’est que la derniere des 
nombreuses initiatives prises par l’Afghanistan pour 
resserrer la cooperation entre les deux pays et lutter de 
concert contre le terrorisme en Afghanistan et dans 
Tensemble de la region. Nous avons toutes les raisons 
de penser que cette reunion donnera les resultats 
escomptes. Nous attendons avec grand interet la 
deuxieme partie de la jirga, qui aura lieu 
prochainement au Pakistan. 

L’autre probleme de faille est celui de la drogue. 
La raison pour laquelle il demeure une source de 
preoccupations pour l’Afghanistan et la communaute 
internationale tient a la conjugaison de plusieurs 
facteurs. Il est desormais evident que l’Afghanistan ne 
parviendra pas a lui seul a extirper le fleau de la drogue 
de sa societe et de la region. Pour veritablement 
progresser sur cette voie, il faut que les pays de transit 
et de consommation agissent d’une maniere plus 
vigoureuse. De meme, ils doivent s’employer 
davantage a rompre le lien entre, d’une part, la 
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production et le trafic de drogues illicites et, d’autre 
part, le financement des activites terroristes. 

En adoptant le Pacte pour TAfghanistan, nous 
sommes entres dans une deuxieme phase de 
cooperation avec nos partenaires internationaux, celle 
de la consolidation des acquis. A present qu’une etape 
decisive a ete franchie vers 1’installation de la stabilite 
et de la prosperite en Afghanistan, il faut desormais se 
concentrer sur la mise en oeuvre du Pacte. Des mesures 
supplementaires s’imposent si nous voulons atteindre 
les objectifs fixes dans le Pacte conformement au 
calendrier prevu. 

Nous reconnaissons d’ailleurs qu’il faut redoubler 
d’efforts pour accroitre l’efficacite de l’aide au 
developpement, ameliorer son utilisation et rendre des 
comptes en la matiere. Tout en exprimant notre 
gratitude a nos partenaires internationaux pour l’aide 
fournie a TAfghanistan, nous attirons l’attention sur la 
necessity de tenir les engagements pris en temps voulu. 
La realisation de nos objectifs de developpement exige 
egalement une augmentation de l’aide financiere. 

Si nous voulons parvenir a des resultats tangibles 
dans les domaines clefs du Pacte, nous devons assurer 
une plus grande coordination de l’aide internationale a 
TAfghanistan. Nous demandons a nos partenaires 
internationaux d’accroitre leur coordination et leur 
cooperation entre eux et avec le Gouvernement afghan, 
dans Tespoir que cette coordination renforcee aboutira 
a une evaluation, une approche et une action plus 
homogenes. A cet egard, nous felicitons la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) pour son attachement continu a la mise en 
oeuvre d’une coordination effective des efforts de la 
communaute internationale avec TAfghanistan. 

Nous remercions egalement le Conseil d’avoir 
adopte la resolution 1776 (2007), qui proroge le 
mandat de la Force internationale d’assistance a la 
securite (FIAS) d’une annee supplemental. A cet 
egard, permettez-moi d’exprimer notre gratitude a tous 
les pays qui se sont engages a fournir des contingents 
et des ressources a la FIAS afm de consolider la paix et 
la stabilite en Afghanistan. 

L’Afghanistan apprecie au plus haut point le role 
continu de l’ONU et les efforts consentis pour instaurer 
la paix et la stabilite dans le pays. Nous nous felicitons 
de Telargissement de la presence de la MANUA a 
d’autres regions du pays, signe manifeste des efforts 
faits par l’ONU pour s’etablir dans diverses parties du 
pays. Je tiens egalement a saisir cette occasion pour 


exprimer la reconnaissance de ma delegation au 
Secretaire general pour son engagement et son 
attachement personnels a T amelioration de la situation 
en Afghanistan, comme l’a montre la visite qu’il a 
effectuee a Kaboul au mois de juin et Tinitiative qu’il a 
prise de convoquer une reunion de haut niveau sur 
TAfghanistan le 23 septembre. 

Je voudrais exprimer la reconnaissance de mon 
pays a nos partenaires internationaux pour leur 
engagement continu en faveur de TAfghanistan. Nous 
continuons d’avoir bon espoir qu’ensemble, nous nous 
acquitterons de nos engagements, nous realiserons 
notre vision commune d’un Afghanistan pacifique, 
democratique et prospere. 

En conclusion, je voudrais rendre un hommage 
particulier a M. Tom Koenigs, Representant special du 
Secretaire general. Nous lui souhaitons un plein succes 
dans ses futures entreprises. 

Le President (parle en anglais) : Le prochain 
orateur sur ma liste est le representant du Portugal. Je 
lui donne la parole. 

M. Salgueiro (Portugal) {parle en anglais) : Dans 
un souci d’efficacite et pour gagner du temps, 
j’abregerai ma presente declaration. Le texte complet a 
ete distribue. 

J’ai Thonneur de prendre la parole au nom de 
l’Union europeenne. Les pays candidats (Turquie, 
Croatie, et ex-Republique yougoslave de Macedoine), 
les pays du processus de stabilisation et dissociation 
europeennes et candidats potentiels (Bosnie- 
Herzegovine, Montenegro, Serbie, Albanie, et aussi 
Ukraine, Republique de Moldova, Georgie et Armenie) 
s’associent a cette declaration. 

Grace a l’aide de la communaute internationale, 
TAfghanistan a realise ces dernieres annees des 
progres considerables, ce qu’a egalement confirme la 
reunion de haut niveau tenue a l’ONU le 23 septembre. 
Mais il reste encore de serieuses difficultes qui 
menacent de saper ce qui a ete accompli a ce jour. 

Nous partageons la preoccupation du Secretaire 
general face aux nombreuses questions qui posent a la 
securite et a la stabilite a court et a long termes de 
TAfghanistan des problemes qui n’ont pas encore ete 
regies. Dans des rapports anterieurs qu’il a presentes 
au Conseil, le Secretaire general s’est declare 
preoccupe par le phenomene croissant de la violence et 
des defis lances a T autorite de l’Etat. 


26 


07-54011 



S/PV.5760 


Nous reconnaissons le role central que joue 
l’ONU dans la promotion de la paix et de la stabilite en 
Afghanistan en dirigeant les efforts de la communaute 
internationale et ce faisant, en aidant l’Afghanistan a 
ne pas faire face seul aux nombreuses difficultes 
actuelles. Dans ce contexte, nous nous felicitons de 
1’adoption par le Conseil de securite, le 19 septembre, 
de la resolution 1776 (2007), qui renouvelle le mandat 
de la Force internationale d’assistance a la securite 
(FIAS), et de la resolution 1746 (2007), en date du 
23 mars 2007, qui a proroge le mandat de la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA). Nous aimerions saisir la presente occasion 
pour saluer la MANUA sous la direction excellente du 
Representant special du Secretaire general, M. Tom 
Koenigs. 

La Force internationale d’assistance a la securite, 
placee sous l’autorite de l’OTAN depuis aout 2003, a 
joue un role crucial dans l’amelioration de la securite, 
d’abord a Kaboul, puis par le biais de son programme 
d’expansion progressive, dans le nord, l’ouest, le sud et 
Test du pays. En consequence, nous reconnaissons 
qu’il importe d’ameliorer la fonctionnalite effective, le 
professionnalisme et la responsabilisation du secteur de 
la securite afghan afin de trouver des solutions a long 
terme au probleme de la securite en Afghanistan. 

L’Union europeenne a exprime sa preoccupation 
face a l’intensification de 1’insurrection dirigee par les 
Taliban. Ces derniers et d’autres groupes d’insurges 
continuent d’empecher l’instauration d’une securite 
totale dans un certain nombre de regions, tandis que les 
taux d’incidents violents dus aux insurges et au 
terrorisme depassent ceux de 2006 et que les gangs de 
criminels et de trafiquants de stupefiants continuent de 
s’etendre. Nous sommes tres preoccupes par 
1’augmentation de la culture du pavot de 17 % et de 
1’augmentation potentielle de la production d’opium de 
34 %. L’accroissement sans precedent de la production 
d’opium en 2007 fait peser une menace serieuse sur la 
reconstruction de l’Afghanistan et sur l’edification de 
la nation. 

Dans ce contexte, il est essentiel que 
l’Afghanistan dispose d’une force de police viable. 
Nous, a l’Union europeenne, avons intensifie les 
efforts dans ce sens par le biais de la Mission de police 
de l’Union europeenne (EUPOL) en juin dernier. Cette 
mission s’efforce de mettre en place une force de 
police afghane qui respecte les droits de l’homme et 
fonctionne dans le cadre de l’etat de droit. En outre, la 
mission examine des questions relatives a la reforme 


de la police aux niveaux central, regional et provincial, 
en etroite coordination avec ses partenaires. 

Parallelement, nous ne devons pas negliger le fait 
que des mesures importantes ont ete prises. Au niveau 
regional, l’Union europeenne prend note avec 
satisfaction qu’un meilleur climat de cooperation a 
commence a s’instaurer dans les relations afghano- 
pakistanaises, ces deux pays ayant pris conscience du 
fait que le terrorisme etait un defi commun. C’est 
pourquoi nous saluons la Jirga de la paix qui s’est 
deroulee a Kaboul entre les Presidents Karzai et 
Musharraf en aout 2007, ainsi que la declaration 
conjointe publiee a son issue. La paix, la securite et la 
stabilite en Afghanistan ne seront pas possibles sans 
l’appui positif des pays de la region. 

II faut egalement que l’Afghanistan soit attache a la 
notion de bonne gouvernance. Ce n’est qu’en nommant 
des responsables gouvernementaux qualifies et dont le 
bilan en matiere de droits de l’homme est positif, en 
dotant les autorites provinciales de capacites 
suffisantes et en mettant en oeuvre la feuille de route 
contre la corruption qu’il sera possible de mettre en 
place une administration legitime et efficace. 
L’adoption de ces mesures est d’autant plus urgente 
que nous approchons des elections de 2009. 

C’est avec un profond regret que l’Union 
europeenne a appris l’execution recente de 
15 personnes. L’Union europeenne est opposee a la 
peine de mort dans tous les cas. Nous exhortons le 
Gouvernement afghan a reinstaurer le moratoire sur la 
peine capitale dans l’optique de son abolition. 

Enfin, nous soulignons 1’importance pour le 
Gouvernement afghan et l’Assemblee nationale 
d’adopter de toute urgence la loi electorate d’ici la fin 
de 2007, car elle est indispensable a la preparation des 
elections presidentielles qui auront lieu en 2009. 

En conclusion, je tiens a souligner que l’Union 
europeenne demeure attachee a la reconstruction a long 
terme de l’Afghanistan. Nous continuons d’appuyer le 
Pacte pour l’Afghanistan que nous considerons comme 
le cadre principal de la reconstruction et de la 
stabilisation futures du pays jusqu’a 2010. C’est 
pourquoi nous nous engageons a continuer d’ceuvrer 
avec le Gouvernement afghan, l’ONU et d’autres 
partenaires internationaux pour construire un 
Afghanistan prospere, sur et viable. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Canada. 


07-54011 


27 



S/PV.5760 


M. McNee (Canada) (parle en anglais) : Le 
Canada se felicite de cette occasion de pouvoir parler 
de l’Afghanistan au Conseil de securite, car la 
communaute internationale, y compris le Canada, 
continue de lui accorder une grande priorite. Nous nous 
felicitons egalement du rapport (S/2007/555) presente 
en septembre par le Secretaire general sur la situation 
en Afghanistan et de l’expose tres utile que M. Koenigs 
a prononce aujourd’hui. 

Le Canada a accueilli avec satisfaction les 
resultats de la reunion de haut niveau sur l’Afghanistan 
qui a eu lieu a New-York le 23 septembre. La reunion a 
demontre la vigueur de 1’engagement pris par la 
communaute internationale a l’egard de l’Afghanistan, 
mais a aussi mis en lumiere la necessite de deployer 
des efforts supplementaires dans trois domaines 
principaux : necessite d’accorder une attention 
renouvelee a la Police nationale afghane; meilleure 
coordination des donateurs; et engagement de plus en 
plus actif des Afghans eux-memes dans les activites de 
la communaute internationale. 

Aujourd’hui, le Gouvernement canadien voudrait 
mettre en avant les progres realises en Afghanistan au 
cours de l’annee ecoulee et faire le point sur les 
obstacles a surmonter ainsi que sur les nouveaux 
enjeux auxquels est confrontee la communaute 
internationale dans ses efforts de reconstruction. 

En ce qui concerne les questions de securite, le 
Canada se felicite de l’efficacite croissante avec 
laquelle l’Armee nationale afghane assure une vie 
stable aux Afghans. La situation en matiere de securite 
demeure bien entendu difficile, mais nous commenqons 
a observer de reels progres dans des domaines 
essentiels. 

A Kandahar, par exemple, ou sont stationnes des 
soldats canadiens, les Taliban ont ete evinces de leurs 
anciens fiefs, notamment de la ville de Kandahar et du 
district de Panjwayi. Ceux qui profitent le plus de ces 
acquis, ce sont les habitants de la province de 
Kandahar, qui reprennent leur vie en main et creent un 
meilleur avenir pour leurs enfants et leurs petits- 
enfants. 

Des progres concrets sont realises a l’echelle du 
pays. A titre d’exemple, 4 000 nouveaux hopitaux ont 
ete construits depuis 2004; Faeces aux services de 
sante de base est passe de 9 % en 2004 a 83 % cette 
annee; une superficie de 1,2 milliard de metres carres a 
ete deminee depuis 1989; le taux de mortality infantile 
a chute de 22 % depuis 2000, de sorte que 40 000 


nouveau-nes afghans survivent desormais a leur 
premiere annee d’existence; 6 000 kilometres de routes 
sont en construction ou remises en etat a travers le 
pays. 

Ces chiffres n’ont rien de banal. Chaque enfant 
afghan vaccine contre la polio aura la chance de vivre 
une vie plus longue et plus heureuse. Chaque kilometre 
de route signifie un meilleur acces aux marches, aux 
ecoles ou a la famille dans les districts voisins. Chaque 
metre de terrain demine accroit d’autant l’espace ou les 
enfants afghans peuvent jouer au football ou courir 
librement. Ces realisations contribuent a concretiser la 
vision de l’avenir enoncee dans le Pacte pour 
l’Afghanistan. 

Pour reussir, les efforts internationaux doivent se 
conjuguer a Faction resolue du Gouvernement afghan. 
La corruption doit etre combattue fermement. La mise 
en oeuvre du groupe de nomination de hauts 
fonctionnaires, Fun des principaux objectifs du Pacte, 
demontrerait F engagement du Gouvernement afghan 
contre la corruption. Je dois faire remarquer que le 
Canada demeure resolu a oeuvrer de concert avec le 
Gouvernement afghan pour que le groupe puisse 
commencer ses activites. Nous continuerons de 
travailler avec le Gouvernement afghan et nos 
partenaires de la communaute internationale pour 
renforcer la primaute du droit, condition essentielle au 
developpement, a une paix et a une stability durables. 

L’existence de forces de police efficaces est 
egalement essentielle au respect de la primaute du 
droit. A cet egard, le Canada fournit actuellement des 
formations et contribue au renforcement des 
infrastructures et a la remuneration des policiers 
afghans. Le Canada est heureux de pouvoir poursuivre 
son appui au Gouvernement afghan, notamment pour 
[’elaboration d’une orientation globale en vue de 
mettre en place une force de police nationale afghane 
efficace. Le Canada reste egalement determine a 
cooperer etroitement avec ses partenaires europeens au 
sein de la Mission de police de l’Union europeenne. 

II convient en outre de feliciter le Gouvernement 
afghan pour ses progres dans l’elaboration d’une 
strategie de reforme du systeme de justice a l’echelle 
nationale. Nous sommes heureux d’avoir pu participer 
a ce processus et attendons avec impatience 
l’achevement de cette strategie sous la direction du 
Gouvernement afghan. 

Le Canada se felicite de la creation recente du 
Ministere independant des administrations locales. 
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Nous souhaitons toujours aider le Gouvernement 
afghan a renforcer les capacites des institutions de 
gouvernance infranationales. 

Le Gouvernement afghan, qui s’oppose a la 
legalisation de la production d’opium, a besoin de 
notre appui. Ce probleme est complexe et multiforme. 
Les progres constates recemment dans les provinces du 
nord et du centre du pays sont encourageants. Mais 
nous devons redoubler d’effort pour aider le 
Gouvernement afghan a lutter contre l’industrie des 
stupefiants dans le sud. Pour cela, il faut adopter une 
strategic globale, notamment renforcer un systeme 
judiciaire efficace et fournir des possibilites 
economiques a long terme. Le Canada reste determine 
a maintenir son appui au Gouvernement afghan dans sa 
lutte contre le trafic des stupefiants. 

La securisation de la frontiere entre le Pakistan et 
l’Afghanistan est d’une importance primordiale. Le 
Canada se felicite de 1’issue favorable de la jirga 
transfrontaliere pour la paix tenue en aout. Nous 
devons tirer parti de l’impulsion donnee par cette jirga. 

Le Canada se felicite d’ceuvrer avec le 
Gouvernement afghan, et avec le concours de la 
Mission d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA), de la Force internationale d’assistance a la 
securite (FIAS) et du Groupe des Huit (G-8), a la 
promotion de la cooperation entre l’Afghanistan et le 
Pakistan en faveur du renforcement de la securite et du 
developpement economique, et d’aider a developper les 
capacites afghanes en ce qui concerne la gestion de la 
frontiere commune. 

(1’orateur pour suit enfrangais) 

A la lumiere de la situation actuelle en 
Afghanistan, il est clair que nous devons nous pencher 
simultanement sur la securite, le developpement et la 
gouvernance. Il est essentiel que l’ONU et la 
communaute internationale en tiennent dument compte, 
non seulement au benefice du peuple afghan, qui 
merite un avenir meilleur, mais aussi pour la stabilite et 
la prosperite mondiales. 

L’atteinte de nos objectifs en Afghanistan 
necessitera bien sur des efforts collectifs. Il faudra 
aussi que tous ceux qui participent a la reconstruction, 
sous l’egide de la communaute internationale, fassent 
preuve d’imagination et d’innovation. Sous ce rapport, 
le Canada souhaite feliciter la MANUA pour ses efforts 
recents visant a renforcer la collaboration avec 
l’OTAN, la Banque mondiale et d’autres parties 


prenantes de la reconstruction. Nous invitons l’ONU et 
les Etats Membres a poursuivre la recherche de 
nouvelles faqons d’optimiser les bienfaits de notre 
action collective en Afghanistan. 

Le Canada appuie fermement le travail de la 
MANUA et du Representant special du Secretaire 
general, M. Koenigs. Nous voulons le remercier 
sincerement, de meme que son equipe pour le travail 
important qu’ils entreprennent dans des circonstances 
tres difficiles. Le Canada note et appuie fermement la 
demande adressee par la MANUA en vue d’accroitre 
les effectifs internationaux en 2008, tout 
particulierement dans le sud. 

Ce mois-ci, le Ministre des affaires etrangeres du 
Canada, dans son allocution a l’Assemblee generate, a 
propose la creation d’un poste d’envoye special de haut 
niveau pour l’Afghanistan. Cette idee a ete avancee 
conformement a 1’appui et a l’attachement du Canada 
au role de premier plan joue par l’ONU en 
Afghanistan. 

En conclusion, le Canada demeure determine a 
maintenir son appui aux efforts de l’ONU et de la 
MANUA pour garantir la reussite de la reconstruction 
en Afghanistan. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant des Pays-Bas. 

M. De Klerk (Pays-Bas) (parle en anglais) : Ma 
delegation exprime sa reconnaissance de l’occasion qui 
lui est donnee de prendre la parole a cet important 
debat et d’ajouter quelques remarques a la declaration 
prononcee par le Portugal, qui assume actuellement la 
presidence de l’Union europeenne, concernant 
l’attachement des Pays-Bas a la paix, a la securite et au 
developpement durable en Afghanistan. 

Le rapport remarquable et exhaustif du Secretaire 
general (S/2007/555) montre la complexity des 
problemes auxquels se heurtent l’Afghanistan et la 
communaute internationale. Grace a l’appui continu de 
la communaute internationale, le Gouvernement afghan 
renforce ses capacites et son efficacite. Des millions de 
refugies sont revenus; des millions d’enfants, y 
compris des filles, vont maintenant a l’ecole; et la 
majorite des Afghans ont acces aux services de sante 
essentiels. Meme s’il reste encore de nombreux defis a 
relever, il n’y a pas de raison d’etre excessivement 
pessimistes. 

Le Conseil souligne a juste titre la synergie entre 
les objectifs de l’ONU et ceux de la Force 
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internationale d’assistance a la securite (FIAS). La 
FIAS s’est etablie sur tout le pays et a montre qu’elle 
pouvait assurer la securite essentielle dans les zones de 
developpement afghanes. C’est egalement ce que les 
Pays-Bas, avec leurs 1 800 soldats, et l’Australie ont 
montre en Uruzgan. Dans les provinces troublees du 
sud, les Taliban subissent une forte pression meme si la 
menace d’attaques asymetriques n’a pas diminue. 

La mission de la FIAS est une mission de 
stabilisation moderne, dans laquelle la securite 
humaine et la creation d’un environnement propice a 
une meilleure gouvernance et au developpement 
socioeconomique sont des composantes fondamentales. 
Nous acquerons en Afghanistan une experience 
precieuse dont nous pourrons tirer profit dans d’autres 
Etats fragiles ou en faillite. La FIAS est une force 
d’assistance qui assure securite et stabilite pour 
permettre au Gouvernement afghan legitime de mener 
a bien sa mission, en cooperation avec les 
organisations internationales et les autres acteurs du 
developpement civil. 

La FIAS n’est pas une entite chargee de la 
reconstruction. Les Pays-Bas voudraient voir une plus 
grande complementarite entre l’ONU, l’OTAN et 
l’Union europeenne. Nous sommes tres heureux que 
l’Union europeenne ait mis sur pied une mission de 
police en Afghanistan. Nous continuerons d’encourager 
la Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan (MANUA) a ouvrir, en priorite, des 
bureaux dans toutes les provinces du sud. Nous 
pensons que l’ensemble des organismes de l’ONU doit 
manifester un engagement plus fort dans le domaine 
civil. 

Nous sommes tous en Afghanistan parce que nous 
avons un interet tres clair a y etre en matiere de 
securite et du fait de notre responsabilite vis-a-vis du 
peuple afghan. Mais ce ne sont pas les seules raisons. 
L’Afghanistan est l’une des nations les plus pauvres du 
monde. En investissant dans le developpement de 
l’Afghanistan, la communaute internationale oeuvre a 
la realisation des objectifs du Millenaire pour le 
developpement dans l’un des environnements les plus 
difficiles qui soient. 

La situation en matiere de securite et le manque 
de capacites du cote du gouvernement et des 
organisations non gouvernementales entravent les plans 
et programmes de developpement. Nous devons 
accorder une attention immediate au renforcement des 
capacites. Les capacites ne peuvent etre renforcees que 


grace a des programmes nationaux afghans. Nous 
demandons au Gouvernement national de favoriser 
activement la mise en oeuvre de programmes nationaux 
dans les provinces, y compris les provinces difficiles 
telles que l’Uruzgan. 

Le defi urgent a l’heure actuelle consiste a 
assurer une meilleure gouvernance au peuple afghan, 
notamment dans les provinces les plus eloignees. A 
l’heure actuelle, nous devrions axer en priorite nos 
efforts sur le mecontentement croissant de la 
population afghane. Les gens deviennent impatients; ils 
veulent avoir un gouvernement central et des 
gouvernements provinciaux qui leur dispensent les 
services de base qui leur ont ete promis depuis 2002. 

Je voudrais maintenant dire un mot des efforts 
deployes dans le cadre de la lutte contre les stupefiants. 
C’est un domaine ou convergent nombre des problemes 
qui troublent l’Afghanistan : un manque de 
gouvernance effective, la corruption, l’influence des 
potentats locaux et des insurges. II n’y a pas de 
solutions simples. Nous devons faire montre de 
patience et nous engager a long terme a reduire la 
pauvrete et, en particulier, a assurer le developpement 
rural. Seule une approche integree peut nous aider. 

La strategic afghane de lutte contre les 
stupefiants comporte tous les elements necessaires. 
Nous devons insister pour qu’elle soit appliquee 
correctement. Notre experience en Uruzgan nous a 
enseigne que, meme si l’elimination fait partie 
integrante de cette strategic, elle ne doit pas etre 
realisee seule; elle doit etre precedee de solutions de 
rechange viables. Et meme si l’elimination de la 
culture du pavot peut representer une option, nous ne 
pensons pas que la pulverisation en soit une; nous 
pensons qu’elle est realisee a l’aveuglette et qu’elle 
entraine trop de risques pour la sante. 

Je voudrais enfin dire quelques mots sur notre 
capacite a garder le cap. Les Pays-Bas sont convaincus 
que la communaute internationale doit s’engager a long 
terme a l’egard de l’Afghanistan. Nous avons maintenu 
une presence militaire en Bosnie pendant 15 ans. La 
solidarite internationale, notre propre securite nationale 
et l’obligation morale que nous avons a l’egard du 
peuple afghan exigent une presence multilaterale 
continue en Afghanistan. Le debat en cours aux Pays- 
Bas quant a la prolongation de notre presence en 
Uruzgan n’est toutefois pas clos. Dans ce contexte, les 
Pays-Bas demandent aux Etats Membres de l’ONU de 
fournir du personnel, de l’equipement et d’autres 
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ressources a la FIAS, notamment en vue d’un 
deployment dans les provinces troublees du sud. 

Le President (parle en anglais) : Le prochain 
orateur inscrit sur ma liste est le representant du Japon, 
a qui je donne la parole. 

M. Takasu (Japon) (parle en anglais) : Je vous 
remercie vivement, Monsieur le President, d’avoir 
convoque le debat d’aujourd’hui sur la situation en 
Afghanistan. Je m’associe aux orateurs precedents pour 
remercier le Representant special du Secretaire general, 
M. Koenigs, de son expose complet et riche 
d’informations. 

Depuis le dernier debat sur cette question, qui 
s’est tenu en mars dernier (voir S/PV.5641) au Conseil 
de securite, nous avons constate certains progres 
encourageants en Afghanistan. Dans le domaine du 
developpement economique, des donnees positives ont 
ete communiquees et l’on met actuellement au point la 
Strategic de developpement national de l’Afghanistan. 
Les initiatives regionales, notamment la tenue de la 
jirga consacree a la paix en aout, ont contribue au 
processus d’etablissement de la paix et de la securite 
dans la region. 

Malgre ces signes positifs de progres, les 
difficultes auxquelles se heurte l’Afghanistan n’en 
demeurent pas moins enormes, et les problemes lies a 
la securite, aux stupefiants et a la corruption ne sont 
pas encore surmontes. II est essentiel que la 
communaute internationale deploie des efforts soutenus 
et coordonnes. Je saisis cette occasion pour reaffirmer 
l’engagement sans faille du Japon a appuyer 
l’Afghanistan dans ses efforts en vue de stabiliser et 
reconstruire la nation. 

Je voudrais egalement souligner que l’ONU a 
joue un role central dans la coordination des efforts 
internationaux pour relever ces defis et d’autres. Le 
Japon felicite la Mission d’assistance des Nations 
Unies en Afghanistan (MANUA) et son personnel, qui 
travaillent dans des conditions extremement difficiles. 
Je voudrais notamment exprimer en particulier notre 
profonde reconnaissance a M. Koenigs pour ses 
services et le devouement qu’il a manifeste afm de 
s’acquitter de ce role indispensable de l’ONU. 

La situation en matiere de securite en Afghanistan 
demeure une source de grande preoccupation. Nous 
sommes notamment tres preoccupes par le nombre 
croissant d’enlevements et d’attentats-suicides. Parmi 
les divers efforts visant a ameliorer la situation en 


matiere de securite, la reforme du secteur de la securite 
joue un role important. Nous appuyons les efforts du 
President Karzai et de son gouvernement dans ce 
domaine et attendons avec impatience les autres 
initiatives et realisations a venir. S’agissant du 
processus de demantelement des groupes armes et 
illegaux, dans lequel le Japon joue un role de chef de 
file, j’ai ete encourage par le rapport recent de 
l’ambassade japonaise a Kaboul selon lequel, au cours 
de l’annee derniere, l’elan a ete retrouve et des progres 
ont ete realises dans le domaine de la politique et des 
operations. Dans le meme temps, je dois souligner que 
pour obtenir d’autres progres, il est essentiel de mettre 
en oeuvre les recommandations enoncees lors de la 
conference qui s’est tenue en juin dernier a Tokyo, 
s’agissant notamment d’ameliorer la coordination du 
processus de demantelement des groupes armes et 
illegaux et les autres domaines du secteur de la 
securite, tels que la reforme de la police. 

S’agissant de faire face a la menace representee 
par les terroristes en Afghanistan, des efforts 
internationaux soutenus sont necessaires pour 
completer les efforts du Gouvernement afghan. La 
resolution 1776 (2007) du Conseil de securite souligne 
que des efforts internationaux sont necessaires, 
notamment ceux de la Force internationale d’assistance 
a la securite et de la coalition de l’operation Liberte 
immuable. Nous nous felicitons de la position du 
Conseil a cet egard. Le Japon est resolu a continuer de 
fournir des navires charges de mener des operations 
d’interdiction maritime. Le Gouvernement japonais a 
1’intention de presenter bientot un projet de loi qui sera 
soumis au Parlement afin de conferer une base 
juridique a la poursuite de ces operations dans l’ocean 
indien. 

Le Japon partage les preoccupations exprimees 
dans le rapport du Secretaire general (S/2007/555) 
s’agissant des liens existant entre la question de plus en 
plus epineuse des stupefiants, la reconstruction et 
l’edification d’une nation. II convient de renforcer les 
mesures de lutte contre les stupefiants, de meme que 
les capacites, au cours des prochains mois. Dans le 
cadre d’une demarche integree face aux questions de 
pauvrete, de securite et de lutte contre les stupefiants, 
le Japon a promu un developpement rural global, avec 
des efforts visant a developper l’agriculture et les 
communautes rurales qui sont au cceur de ce 
developpement. 

Le Japon s’interesse beaucoup au developpement 
des ressources humaines et a fourni une cooperation 
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technique en vue de former des enseignants et de 
reconstruire plus de 300 ecoles. Nous voulons elargir 
cette assistance pour appuyer le plan strategique 
d’education nationale dans des domaines tels que 
l’alphabetisation et la construction d’ecoles. A ce jour, 
nous avons fourni une assistance a hauteur de 1,24 
milliard de dollars et nous consacrerons l’essentiel des 
210 millions de dollars restants du montant promis a la 
Conference de Londres a ameliorer la situation 
securitaire et stimuler le developpement economique. 

Le Secretaire general indique que la MANUA 
s’evertuera a consolider sa presence tout en renforfant 
ses effectifs internationaux. Au vu des conditions 
securitaires actuelles, nous estimons qu’il s’agit la 
d’une demarche raisonnable. Le Japon prend note de la 
suggestion faite recemment par certains Etats Membres 
de nommer un nouvel envoye special des Nations 
Unies. Nous attendons avec interet une proposition 
concrete plus detaillee a cet effet. En meme temps, 
nous reaffirmons que le Representant special du 
Secretaire general joue un role central dans la 
coordination des efforts internationaux en Afghanistan. 

En 2008, le Japon occupera la presidence du G-8, 
ou il succedera a l’Allemagne. La question de 
l’Afghanistan se verra accorder une place de choix 
dans les reunions de ce Groupe. En vertu de notre 
engagement solide en Afghanistan, le Japon accueillera 
l’an prochain une reunion du Conseil commun de 
coordination et de suivi. Mon pays maintiendra sa 
cooperation etroite avec les Nations Unies pour 
contribuer a l’emergence d’un Afghanistan stable et 
prospere. 

Le President {parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Republique 
islamique d’lran 

M. Khazaee (Republique islamique d’lran) 
(parle en anglais) : Pour commencer, Monsieur le 
President, je tiens a vous feliciter d’assumer la 
presidence du Conseil ce mois-ci et a vous remercier 
d’avoir convoque la presente seance importante qui 
tombe a point nomine. Nos remerciements vont aussi 
au Secretaire general et a son Representant permanent, 
M. Koenigs, de meme qu’a leurs collegues de la 
Mission d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) pour les efforts inlassables qu’ils deploient 
avec devouement en Afghanistan. Nous souhaitons a 
M. Koenigs plein succes dans ses entreprises futures. 

Nous avons examine attentivement le dernier 
rapport du Secretaire general sur l’Afghanistan et pris 


note des questions importantes qu’il souleve. II est 
indeniable que le peuple et le Gouvernement afghans, 
sous la direction sage et devouee du President Karza'i, 
ont su trouver la force considerable qui etait necessaire 
pour progresser resolument vers la paix, la securite et 
le developpement au cours des dernieres annees. Le 
rapport dont nous sommes saisis met l’accent sur les 
initiatives encourageantes et les realisations de 
l’Afghanistan dans des domaines comme la croissance 
economique, l’education, la sante, la construction de 
routes et le developpement rural. Nous felicitons les 
Afghans pour ces avancees remarquables realisees en 
depit des difficultes immenses du pays. 

Mais au-dela de cette evolution positive, 
l’Afghanistan reste confronte a des defis de taille, 
parmi lesquels l’insecurite croissante et la 
recrudescence des activites terroristes menees par les 
Taliban, Al-Qaida, les trafiquants de drogue, les 
groupes armes illegaux et les autres criminels. Selon le 
rapport du Secretaire general, les taux de violence 
terroriste enregistres cette annee depassent d’au moins 
20 % ceux enregistres en 2006, et l’insecurite continue 
de faire obstacle a l’instauration de l’etat de droit, a la 
fourniture de services de base au peuple afghan et au 
plein exercice par celui-ci de ses droits de l’homme et 
de ses libertes fondamentales. 

Nous sommes d’avis que l’un des moyens de 
traiter T insecurity en Afghanistan et d’y preserver a 
long terme les avancees enregistrees dans ce domaine 
consiste, comme indique dans le rapport du Secretaire 
general, a renforcer les capacites, l’autonomie et 
l’integrite des Forces nationales de securite afghanes, 
en particulier l’Armee et la Police nationales afghanes. 
A l’evidence, il est de la plus haute importance que la 
securite ait un ancrage local et soit deleguee aux forces 
de securite afghanes pour combattre T insecurity, qui 
est malheureusement si presente aujourd’hui dans 
certaines parties du pays. 

De meme, certaines mesures importantes, comme 
le fait d’allouer l’argent fmanfant actuellement la 
presence des forces etrangeres a la reconstruction de 
1’infrastructure et au renforcement des capacites 
nationales, ou encore de mettre le potentiel regional au 
service du redressement du pays, peuvent egalement 
contribuer a l’amelioration de la situation generate en 
Afghanistan. A ce sujet, je suis d’accord avec 
l’Ambassadeur de l’Afghanistan pour dire qu’afin de 
lutter contre le terrorisme et le trafic de drogue, il est 
vital d’apporter au Gouvernement une aide financiere 
pour les services sociaux, l’education, la sante et 
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Tallegement de la pauvrete. Je tiens aussi a souligner 
que les institutions fmancieres internationales doivent 
fournir une assistance fmanciere et technique a cet 
effet. 

La Republique islamique d’lran, en tant que pays 
victime lui aussi du terrorisme haineux des Taliban, a 
toujours condamne sans ambigui'te les actes de 
terrorisme perpetres par ce groupe. Outre les attaques 
de 1998 contre des diplomates et journalistes iraniens, 
qui ont choque le monde entier, la communaute 
internationale a pu constater, pas plus tard que ces 
derniers mois, que des terroristes affilies pour 
l’essentiel aux Taliban et a Al-Qaida ont infiltre la 
partie orientale de l’lran, tuant des civils innocents et 
des policiers et enlevant meme, dans certains cas, des 
touristes etrangers. Nous avons done tout interet a voir 
emerger un Afghanistan stable, sur, prospere et libere 
du terrorisme et de Textremisme. 

Dans le meme ordre d’idees, nous rejetons 
certaines initiatives qui visent a apaiser les terroristes 
que sont les Taliban. Les forces etrangeres finiront par 
quitter l’Afghanistan, mais les effets de leurs politiques 
erronees dans ce domaine continueront de se faire 
sentir, au grand dam des Afghans et de la region 
entiere, longtemps apres qu’elles auront quitte le pays. 
Le fait que ces deux dernieres annees, les terroristes 
aient semble faire preuve de plus d’audace dans les 
crimes commis en Afghanistan montre que, dans le 
cadre de la lutte contre le terrorisme et Tinsecurite 
dans le pays, les contacts pris avec les groupes 
responsables de Tinsecurite et des actes de terrorisme, 
qui peuvent etre interpretes a tort comme recompensant 
les terroristes et les criminels, s’avereront contre- 
productifs et dangereux pour l’Afghanistan, pour la 
region et pour l’ensemble de la communaute 
internationale. 

II va sans dire que le probleme des stupefiants est 
Tune des difficultes majeures auxquelles est confronte 
TAfghanistan, et que ses consequences vont bien au- 
dela des frontieres du pays. La hausse observee dans la 
culture du pavot et la production d’heroi'ne sur le 
territoire afghan empeche le pays de se developper et 
met en peril la securite de l’Afghanistan et de la 
region, voire au-dela. En outre, les stupefiants, qui 
fmancent le terrorisme, sont un terreau fertile pour les 
terroristes, les extremistes et les groupes illegaux qui 
tentent de destabiliser le Gouvernement afghan, et ils 
encouragent les alliances de commodite entre les 
narcotrafiquants et les terroristes. Comme nous l’avons 
tous souligne a la recente reunion de haut niveau sur 


TAfghanistan, tenue a New York, il est vital de rompre 
ce lien pour creer un Afghanistan stable, prospere et 
democratique. 

Selon Tenquete annuelle de TOffice des Nations 
Unies contre la drogue et le crime, la culture du pavot a 
augmente de 17 % en 2007, et la production d’opium 
de 34 %. Cette hausse et T omnipresence du trafic de 
drogue indiquent que les mesures prises pour prevenir 
et combattre ce phenomene n’ont pas produit les 
resultats escomptes et que la communaute 
internationale n’a malheureusement pas pu, jusqu’a 
present, venir a bout de cette menace. Ces chiffres 
confirment egalement la conclusion du rapport du 
Secretaire general selon laquelle la mise en oeuvre de la 
strategie nationale de lutte contre les stupefiants en 
Afghanistan n’a malheureusement pas ete satisfaisante. 
Pour contrer cette menace, il est essentiel que soient 
mis en oeuvre une approche plus resolue de la 
communaute internationale - notamment de la part des 
forces etrangeres presentes dans le pays qui se sont vu 
confier certaines responsabilite a cet egard - et des 
efforts plus serieux et concertes des autorites afghanes. 

Pour sa part, la Republique islamique d’lran a 
mene une guerre couteuse contre les trafiquants de 
drogue. Nous combattons cette terrible menace avec le 
plus grand serieux et la plus vive determination pour 
que notre propre peuple, les peuples de la region et 
ceux qui vivent a des milliers de kilometres de chez 
nous, en Europe ou ailleurs, ne soient pas touches par 
le fleau des stupefiants. Nous avons mene cette guerre 
pratiquement seuls et avons perdu environ 4 000 de nos 
admirables et courageux agents des forces de maintien 
de T ordre, qui ont sacrifie leurs vies pour la 
communaute internationale tout entiere. L’lran s’est 
aussi engage dans des accords trilateraux et des 
arrangements regionaux relatifs a des operations 
conjointes de surveillance des frontieres et au partage 
d’informations dans ce domaine. 

Comme chacun le sait, l’lran a ete ces dernieres 
annees Tun des appuis les plus serieux et sinceres de la 
nation afghane et du Gouvernement afghan, alors que 
ceux-ci s’efforcent de batir leurs institutions 
democratiques, d’etablir leur constitution, de 
reconstruire T infrastructure de leur pays et, en somme, 
de creer un nouvel Afghanistan stable, sur, developpe 
et prospere. Nous nous avons apporte un appui ferme et 
sans faille au President Karzai et a son gouvernement, 
et nous continuons de le faire. Cela a recemment ete 
souligne par le President Karzai. Comme je Tai deja 
dit, nous pensons qu’un Afghanistan sur et developpe, 
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libere du terrorisme et de Textremisme, est essentiel 
pour la securite et la stability de la region et la securite 
de notre propre pays. 

Notre nation a accueilli a bras ouverts des 
millions de ses freres et sceurs afghans refugies, 
pendant pres de trois decennies, malgre le fardeau 
enorme que cela a represente et un certain nombre 
d’autres problemes que la question des refugies a crees 
pour notre pays. L’lran a aussi ete l’un des premiers 
pays a apporter sa sincere contribution a la 
reconstruction de l’Afghanistan apres l’effondrement 
des Taliban. Nous avons participe activement a la 
conference de Tokyo et avons fait une promesse de 
dons de 560 millions de dollars, ce qui etait la plus 
importante annonce de contributions 

proportionnellement au revenu par habitant des pays 
donateurs. A ce titre, mon pays a deja accorde environ 
300 millions de dollars a TAfghanistan pour la mise en 
oeuvre de divers projets importants dans les domaines 
de Tinfrastructure, des services techniques et educatifs, 
et de Taide fmanciere et en nature. Nous avons aussi 
affecte presque le meme montant a une ligne de credit 
pour la reconstruction du pays. De plus, nous venons 
d’entamer notre deuxieme phase de Taide au 
developpement pour TAfghanistan, qui s’eleve a 50 
millions de dollars, dans une periode difficile, et 
plusieurs accords importants, notamment un accord 
general sur la cooperation bilaterale et sur le 
renforcement des capacites des ministeres afghans, ont 
aussi ete signes entre les deux pays durant la visite a 
Kaboul de notre President, en aout 2007. 

Avant de terminer, je tiens a redire que nous 
saluons et appuyons sans reserve le role central joue 
par l’ONU en Afghanistan et la poursuite de ce role 
essentiel de direction des efforts de la communaute 
internationale dans le processus de reconstruction de ce 
pays. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant de TInde. 

M. Sen (Inde) {parle en anglais) : Permettez-moi 
tout d’abord, Monsieur le President, de vous feliciter 
pour la maniere avisee dont dirigez les travaux du 
Conseil de securite depuis deux semaines. J’aimerais 
egalement remercier de son devouement le 
Representant special du Secretaire general, 
M. Koenigs, et lui adresser tous mes vceux de succes 
pour Tavenir. 

Le debat d’aujourd’hui sur TAfghanistan tombe a 
point nomme, puisqu’il intervient deux semaines apres 


la reunion de haut niveau presidee par le Secretaire 
general et le President Karzai. Comme en cette 
occasion, la seance d’aujourd’hui nous donne la 
possibilite de reaffirmer notre attachement a la 
stabilisation et la reconstruction de TAfghanistan. 
Comme le Ministre des affaires etrangeres de mon pays 
l’a indique il y a deux semaines, TInde est pleinement 
attachee a la mise en oeuvre des jalons du Pacte pour 
TAfghanistan et compte aider a relever les defis 
imbriques auxquels TAfghanistan est confronts, en 
matiere de securite, dans le domaine politique et en 
matiere de developpement. 

La tache centrale en Afghanistan consiste a 
relever, malgre Tinsecurite creee par une violence 
terroriste sanguinaire, les defis socioeconomiques qui 
sont le resultat de decennies de guerre, de destructions 
et de privations. Le defi pour la communaute 
internationale consiste, d’une part, a assurer la securite 
en aidant a regler ces problemes, et d’autre part, a 
transformer nos differents engagements politiques de 
haut niveau en strategies operationnelles et en resultats 
concrets sur le terrain. Ce n’est que si nous reussissons 
sur ces trois fronts que nous pourrons creer des 
conditions propices pour susciter une plus grande 
appropriation a long terme par les Afghans eux-memes 
des processus relatifs a la securite, a la reconstruction 
et au developpement. 

Une realite incontournable est que ce n’est qu’a 
long terme que nous pourrons reconstruire les 
institutions nationales detruites au fil des decennies. 
Par consequent, notre objectif collectif doit etre de 
nous appuyer sur les succes importants obtenus a ce 
jour, tout en reconnaissant que la route sera encore 
longue. Nous devons redoubler d’efforts par rapport a 
nos engagements politiques et economiques a aider 
TAfghanistan a moyen et long terme, et veiller a ce que 
notre determination ne flechisse pas face a des 
changements a court terme. La determination dont a 
fait preuve la Mission d’assistance des Nations Unies 
en Afghanistan, en augmentant sa presence pour la 
faire passer a 17 bureaux, est dans ce contexte digne 
d’eloges. Nous esperons voir cette expansion se 
poursuivre, au fur et a mesure de la creation de 
capacites. 

Dans ce contexte, aucun defi ne met davantage a 
Tepreuve notre volonte collective que celui pose par la 
situation en matiere de securite. C’est aussi la menace 
qui pourrait le plus rapidement saper nos efforts 
collectifs en Afghanistan. Nous ne pouvons done pas 
nous permettre de sous-estimer la ferocite de la 
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reemergence des Taliban et d’Al-Qaida. L’lnde 
apprecie pleinement la position du Gouvernement 
afghan selon laquelle le defi du terrorisme 
- notamment la tendance croissante a des attentats- 
suicides et les infiltrations transfrontieres, ainsi que la 
collusion entre terrorisme et trafic de drogue - exige 
une vigoureuse solution politique internationale et une 
reaction militaire nationale plus ferme. 

Dans le meme temps, comme notre Ministre l’a 
souligne, il faut faire preuve de realisme dans la 
reaction aux problemes de securite. Cela signifie que 
nous, membres de la communaute internationale, 
devons apporter des reponses adequates, notamment 
des mesures d’imposition de la securite et des 
strategies economiques et de developpement qui 
ameneront rapidement les bienfaits de la gouvernance 
et du developpement aux populations des regions les 
plus gravement touchees. Nous ne pouvons guere nous 
permettre des solutions partielles n’apportant qu’un 
soulagement temporaire dans des zones limitees. On ne 
peut pas lutter contre le terrorisme de fafon parcellaire. 

En ce qui concerne l’objectif etroitement lie qui 
est de remedier aux problemes de developpement, 
l’lnde pense que le bon travail effectue par la 
communaute internationale en Afghanistan ne pourra 
etre maintenu a long terme que si nous investissons 
dans le developpement des ressources humaines 
afghanes. Pour cela, il faut une approche sur plusieurs 
fronts : d’un cote, investir dans la reconstruction des 
infrastructures et creer des emplois; et de 1’autre, 
transferer progressivement les competences requises et 
Tautorite de gestion au peuple afghan pour qu’il puisse 
s’approprier ces projets. 

Pour notre part, je dois souligner que 
l’engagement de l’lnde en faveur de la reconstruction 
et du developpement de l’Afghanistan reste d’une 
fermete sans faille. Notre programme d’assistance, en 
place depuis la conference de Berlin, s’eleve desormais 
a 750 millions de dollars. Sur la somme totale 
annoncee, l’lnde a deja debourse environ 300 millions 
de dollars pour la mise en oeuvre de differents projets 
d’assistance depuis 2002. Nos projets couvrent un large 
eventail d’activites, allant de projets de renforcement 
des capacites a la creation et reconstruction 
d’ infrastructures. 

S’agissant du renforcement des capacites, l’lnde a 
forme, chez elle, plus de 2 700 citoyens afghans. 
Depuis 2006, nous formons chaque annee 500 
fonctionnaires afghans dans le cadre de cours de courte 


duree et 500 etudiants afghans suivent des cours de 
niveau universitaire en Inde. Notre pays met egalement 
en place un programme de developpement des 
capacites dans 1’administration publique, en 
collaboration avec le Programme des Nations Unies 
pour le developpement, dont l’objectif est de preter 30 
fonctionnaires indiens a plusieurs ministeres afghans 
qui beneficieront de leur aide. En outre, l’lnde integre 
a chacun de ses projets d’infrastructure en Afghanistan 
une forte composante de developpement des capacites. 

En ce qui concerne les projets, outre le fait 
qu’elle realise des projets qui portent sur 
1’infrastructure lourde, l’lnde se concentre en meme 
temps sur de petits projets de developpement. Ces 
derniers couvrent notamment des activites qui exigent 
la participation des communautes locales. Ces projets 
visent a fournir les dividendes de la paix les plus 
directs aux communautes qui n’ont pas encore pu 
recolter les fruits du developpement. L’lnde cherche a 
faire correspondre ses programmes d’aide aux priorites 
de l’Afghanistan. Nos projets sont menes en etroite 
collaboration avec les parties prenantes afghanes et se 
concentrent en particulier sur la mise en oeuvre, la 
gestion et le contrdle des actifs a T echelon local. 

Etant un pays qui, de longue date, entretient des 
liens historiques, culturels et regionaux etroits avec 
l’Afghanistan, il est pour nous naturel de considerer la 
cooperation regionale comme le troisieme pilier de la 
stabilisation de l’Afghanistan. La cooperation 
economique regionale constitue une reference 
importante du Pacte, et un element clef de la Strategie 
de developpement national de l’Afghanistan. 
L’adhesion de l’Afghanistan a l’Association sud- 
asiatique de cooperation regionale, en avril 2007, ne 
contribuera pas seulement a renforcer ses liens 
historiques avec la region de l’Asie du Sud, mais aussi 
a offrir a la region des avantages durables dans le 
domaine de la liberte des echanges et d’activites 
economiques communes. Dans ce contexte, plusieurs 
evenements importants de cooperation regionale ont 
ete organises au cours des dernieres annees, tels que les 
conferences sur la cooperation economique regionale 
de Kaboul et de New Delhi. 

Pourtant, la necessity reste prioritaire d’arreter de 
plus amples mesures coordonnees pour appliquer les 
programmes issus des ces processus regionaux. Il 
s’agit, entre autres, de relever des defis clefs, tels que 
le terrorisme transfrontiere, T amelioration de 
1’application de la loi et les capacites a bien gerer les 
affaires publiques, la facilitation de la circulation 
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routiere de transit et l’elargissement des relations 
economiques et commerciales. 

Enfin, au niveau macro-economique, la meilleure 
attitude que nous puissions avoir a l’egard de ceux qui 
s’efforcent d’inviter la communaute internationale a 
quitter l’Afghanistan est de faire montre de notre 
extreme determination. Nous ne pouvons reussir qu’en 
montrant que notre determination s’inscrit sur le long 
terme et que notre volonte est inebranlable. Surtout, 
nous devons travailler ensemble, dans un partenariat 
plus efficace avec le Gouvernement afghan. Comme le 
dernier rapport du Secretaire general le souligne, une 
forte direction au niveau du Gouvernement afghan doit 
s’accompagner d’une meilleure coherence au niveau 
des donateurs et d’un fort engagement de la part de 
tous les pays de la region. Cela est crucial si Ton veut, 
ensemble, avancer sur la base des resultats engranges 
depuis la Conference de Bonn. 

Le President (parle en anglais ) : L’orateur 
suivant est le representant de la Norvege, a qui je 
donne la parole. 

M. Lnvald (Norvege) {parle en anglais) : La 
Norvege s’associe pleinement au contenu de la 
declaration prononcee par le representant du Portugal 
au nom de l’Union europeenne. Cette declaration 
souleve un certain nombre de questions qui doivent 
etre reglees si Ton veut que le Gouvernement afghan et 
la communaute internationale voient l’aboutissement 
de leurs efforts conjoints pour instaurer la paix et la 
stabilite en Afghanistan, et pour reconstruire le pays. 

Nous avons demande la parole car nous estimons 
qu’il nous faut mettre davantage l’accent sur 
1’importance du contrdle par les Afghans du processus 
de developpement et de reconstruction, et sur la 
necessite de renforcer l’ONU, notamment pour 
coordonner les efforts deployes dans ce but. Nous ne 
pouvons reussir en Afghanistan tant que le peuple 
afghan ne considerera pas que la voie qu’il a 
empruntee depuis fin 2001 est celle qui permettra 
d’ameliorer sa vie de fafon substantielle et durable. 
Nous ne pouvons reussir a moins que les institutions de 
l’Etat afghan, tant nationales que locales, beneficient 
de plus de legitimite aux yeux du peuple afghan. 

Ainsi, il doit nous tenir particulierement a cceur, 
dans tous nos efforts de developpement et de 
reconstruction, de veiller a ce que ceux-ci soient 
conformes aux priorites et plans de l’Afghanistan, la 
aussi, a l’echelon tant national que local. Nous devons 


tous etre disposes a coordonner notre action et a laisser 
assurer cette coordination dans cet etat d’esprit. 

Je dois souligner l’urgence de cette question. 
Certains d’entre nous ont evoque, il y a un an, ici a 
New York, la necessite de mieux coordonner notre 
action, et le fait que nous soyons encore preoccupes 
par le manque de coordination est en fait inquietant. 
Cela signifie que nous risquons encore de gaspiller nos 
ressources et que nous continuons de perdre du temps, 
un temps que nous ne parviendrons pas a rattraper plus 
tard. Cette situation est grave, parce qu’elle amoindrit 
notre efficacite, ebranle notre credibility et sape notre 
capacite d’atteindre nos objectifs. La coordination 
exige d’etre dirigee, et il nous faut conferer cette 
responsabilite a l’ONU. 

L’ONU doit jouer le role de chef de file et de 
coordonnateur pour que nous contribuions tous, dans 
toute la mesure du possible, au renforcement de la 
legitimite afghane et au controle, par le pays, de son 
propre processus de developpement. Cela doit 
s’accompagner d’efforts continus pour renforcer les 
capacites afghanes, afin que les autorites afghanes 
soient mieux outillees pour formuler leurs objectifs, 
plans et priorites. Cela est valable aussi bien au niveau 
national qu’au niveau provincial et de district. Aux 
yeux du peuple afghan, les mesures prises par le 
gouvernement aux differents niveaux doivent faire 
partie d’un tout et etre unies, coherentes, et viser des 
objectifs egalement coherents. 

Si Ton veut que l’ONU se charge de consolider 
son role de chef de file et de coordonnateur, on doit lui 
donner les moyens de le faire. Les hommes et les 
femmes devoues qui travaillent pour la Mission 
d’assistance des Nations Unies en Afghanistan sous la 
direction eclairee de M. Tom Koenigs doivent 
beneficier de l’autorite et des ressources 
supplementaires dont ils ont besoin. Nous estimons 
qu’il faudrait a la fois renforcer la Mission et nommer 
un envoye special afin d’assurer la coordination a 
Kaboul et entre nos capitales. Mais des divergences de 
vue sur la question d’un envoye special ne devraient 
pas entraver nos efforts pour fournir a la Mission un 
fmancement et des ressources humaines 
supplementaires, tant a Kaboul que dans Tensemble 
des provinces de l’Afghanistan. 

Le President {parle en anglais) : L’orateur 
suivant est le representant du Pakistan, a qui je donne 
la parole. 
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M. Akram (Pakistan) (parle en anglais) : Je 
voudrais, au nom de la delegation pakistanaise, vous 
feliciter, Monsieur le President, de l’accession du 
Ghana a la presidence du Conseil de securite ce mois. 
Permettez-moi egalement, a cette occasion, de faire 
part de notre satisfaction a S. E. M. Jean-Maurice 
Ripert pour le succes de la presidence franijaise le mois 
dernier. 

Je voudrais me feliciter en particulier de l’expose 
presente au Conseil de securite par M. Tom Koenigs, 
Representant special du Secretaire general pour 
1’Afghanistan. Nous exprimons notre gratitude a 
M. Koenigs du dernier expose qu’il a prononce devant 
le Conseil et des efforts sinceres et devoues qu’il a 
deployes a la tete de la Mission d’assistance des 
Nations Unies en Afghanistan (MANUA) au cours de 
ces dernieres annees. 

Nous avons lu le dernier rapport du Secretaire 
general (S/2007/555). II fournit une vue d’ensemble 
utile de la situation. Bien sur, il fait etat de progres 
dans certains domaines, dont il convient de se feliciter. 
Mais le fait que la tendance generale semble negative 
en Afghanistan nous preoccupe. Une grande quantite 
de problemes internes persistent et hypothequent la 
transition vers une paix et une securite durables. Lors 
de la reunion des representants de haut niveau qui s’est 
tenue recemment a New York, les difficultes de 
l’Afghanistan ont ete clairement identifiees. Il s’agit 
notamment de la gouvernance, des stupefiants, de 
l’absence de developpement et de l’insecurite. 

A l’heure actuelle, les drogues mettent gravement 
en danger tous les efforts consentis en Afghanistan. 
Une strategic globale et juste de lutte contre le 
probleme des stupefiants doit rompre le lien qui existe 
entre Targent de la drogue et le financement des 
activites terroristes et insurrectionnelles et de la 
criminalite en Afghanistan. 

Renforcer les capacites des institutions nationales 
afghanes chargees de la securite, accroitre leurs 
activites de lutte contre 1’insurrection et reduire la 
dependance a l’egard des forces etrangeres seraient un 
pas en avant positif. Pour ce faire, il faut des forces 
nationales professionnelles, dument formees et 
equipees, payees de maniere reguliere et ou un bon 
equilibre ethnique soit respecte. 

Nous jugeons egalement necessaire de renforcer 
les capacites dans les secteurs de la gouvernance et de 
l’Etat de droit et d’accroitre la lutte contre la 
corruption. Par ailleurs, et malgre l’amelioration de 


plusieurs indicateurs socioeconomiques, en particulier 
dans la sante et T education, le developpement 
economique et la reconstruction continuent de se 
poursuivre a un rythme trop lent et inegal, notamment 
en ce qui concerne la creation d’emplois bien 
remuneres dans les zones rurales. Les ressources 
allouees au relevement economique et a la 
reconstruction ne sont pas suffisantes et il faut aussi 
compter avec le sempiternel probleme des promesses 
non tenues faites a l’Afghanistan. 

Je voudrais dire quelques mots du probleme de 
securite auquel l’Afghanistan a a faire face. Le 
Secretaire general note dans son rapport qu’au moins 
78 districts presentent actuellement un risque extreme 
en Afghanistan. De larges pans du pays sont en fait des 
espaces sans gouvernement ou sous l’autorite des 
structures paralleles mises en place par les insurges, 
ainsi que l’a fait observer l’Ambassadeur de la 
Federation de Russie. Ces zones constituent de 
veritables refuges en Afghanistan. Le rapport du 
Secretaire general note qu’outre les activites des 
insurges et des terroristes, plusieurs autres facteurs 
provoquent l’insecurite et la violence, notamment les 
luttes entre factions, la criminalite, les seigneurs de 
guerre et les barons de la drogue. Il faut done 
absolument que notre analyse et notre reaction resistent 
a la tentation d’externaliser les problemes de securite 
rencontres a l’interieur du territoire de l’Afghanistan. 

Nous devons bien comprendre ces problemes de 
securite tres complexes. En Afghanistan, les violences 
et les conflits sont avant tout le fait de groupes 
terroristes, des activistes etrangers, tels ceux d’Al- 
Qaida et d’une poignee de militants taliban, qui ne sont 
pas disposes a accepter la reconciliation et a renoncer a 
la violence. Ces elements doivent etre combattus 
directement, mais notre strategic militaire doit veiller a 
ne pas faire de victimes civiles et a ne pas aliener 
encore davantage la population. 

Deuxiemement, on se trouve face au phenomene 
de la montee de l’extremisme, avec ce qui a ete appele 
la talibanisation. Dans ce contexte, il faut bien 
comprendre que les Taliban font partie de la societe 
afghane et qu’ils sont issus de cette societe. Nombre 
d’entre eux peuvent etre rallies a notre cause. Nous 
nous felicitons par consequent de l’offre de dialogue et 
de reconciliation que le President Karzai a adressee 
aux Taliban, et nous regrettons que cette offre ait ete 
rejetee par certains dirigeants taliban. Nous prenons 
note des informations transmises par M. Koenigs, selon 
lesquelles plusieurs commandants taliban seraient prets 
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au dialogue. Nous esperons que le processus de 
reconciliation, y compris la jirga de paix entre le 
Pakistan et l’Afghanistan, contribuera a cet objectif de 
reconciliation. 

Troisiemement, outre ces deux elements, il existe 
en Afghanistan une partie de la population qui, dans 
certaines regions et pour diverses raisons, commence a 
partager le point de vue des Taliban et pourrait verser 
dans Textremisme. II est indispensable que la 
communaute internationale et le Gouvernement de 
Kaboul regagnent les cceurs et les esprits de cette 
population et que les strategies appliquees sur les plans 
militaire, politique et economique ne la rendent pas 
encore plus hostile. 

Nous sommes convaincus de longue date que la 
strategie gagnante en Afghanistan serait une strategic 
globale ou seraient combinees les mesures militaires, 
politiques, economiques et administratives. Cette 
strategie devra edifier la paix peniblement, district par 
district, region par region, dans la mesure ou les 
circonstances varient d’une zone a l’autre. 

La cooperation entre le Pakistan et l’Afghanistan 
porte sur tout Teventail de nos relations, qu’il s’agisse 
d’activites militaires, de renseignement, de controle 
des frontieres, de commerce, de transit et de 
cooperation en faveur du developpement. Un grand 
nombre des succes obtenus contre les Taliban, y 
compris certains de ceux cites en exemple par mon 
cher frere afghan, ont ete possibles grace a la 
cooperation militaire ou en matiere de renseignement 
et autre fournie, sur un plan bilateral, par le Pakistan a 
TAfghanistan, ainsi que grace a la commission 
tripartite qui rassemble les Etats-Unis et l’OTAN. 

Le Pakistan a la responsabilite solennelle de 
veiller a ce que ni les insurges Taliban ni les 
combattants d’Al-Qaida ne se voient soutenus dans 
leurs tentatives de traverser les frontieres qui longent 
notre region. En consequence, nous avons deploye plus 
de 100 000 soldats dans la region, etablis 1 000 postes 
frontieres, perdu plus de 1 000 de nos militaires, soit 
plus que tout autre pays implique dans cette guerre 
contre le terrorisme, et mene plus de 120 operations 
militaires, dont certaines se deroulent au moment ou je 
vous parle. Nous considerons que faire cesser les 
activites transfrontalieres est une responsabilite 
commune du Pakistan, de l’Afghanistan et des forces 
de la coalition presentes le long de la frontiere. 

Dans ce contexte, le Pakistan, l’Afghanistan et le 
Haut-Commissariat des Nations Unies pour les refugies 


se sont entendus pour fermer quatre camps de refugies 
afghans situes a proximite de la frontiere, car ces 
camps alimentaient les flux de militants qui passent la 
frontiere. La maniere dont le rapport du Secretaire 
general relate la question de la fermeture du camp de 
Jalozai est quelque peu troublante. Nous estimons que 
le rapport a deforme les faits, ainsi que certains autres 
aspects de la situation actuelle. 

La fermeture de ces quatre camps est retardee en 
raison d’une reticence inexplicable, notamment de la 
part des organismes de l’ONU, a faciliter le retour des 
refugies. Nous comptons sur l’ONU et la communaute 
internationale pour concourir au rapatriement de ces 
refugies afghans. II ne faudrait pas mettre notre 
hospitalite et notre patience a trop rude epreuve, 
sachant que nous faisons deja les frais d’allegations 
selon lesquelles ces camps serviraient de base a des 
activites menees de l’autre cote de la frontiere. 
Malheureusement, meme la Mission d’assistance des 
Nations Unies en Afghanistan (MANUA) a plus d’une 
fois fait preuve d’un certain manque de sensibilite 
politique et d’impartialite, dans ses rapports comme 
dans ses actes. 

Pour terminer, je dirai qu’il n’y a pas deux pays 
aussi proches que le Pakistan et TAfghanistan. Nos 
peuples ont lutte cote a cote pour triompher d’epreuves 
de taille et d’ennemis invincibles. Nos deux pays ont 
besoin Tun de l’autre. Notre jirga de la paix cherchera 
des solutions aux problemes que nous avons en 
commun du fait du terrorisme et de Textremisme. Mais 
nos deux pays doivent aussi prendre garde aux 
machinations exterieures visant a semer la discorde et 
la mefiance entre nous. 

Le Pakistan souhaite l’emergence d’un 
Afghanistan fort, uni et solidaire qui soit en paix avec 
lui-meme et avec ses voisins. Nous avons de grands 
projets pour le Pakistan et la region. Nous voulons voir 
le Pakistan devenir un carrefour economique qui relie 
l’Asie du Sud, l’Asie centrale et l’Asie occidentale 
dans les domaines des echanges commerciaux, de 
Tenergie et des communications. Nous ne saurions y 
arriver sans TAfghanistan. C’est pourquoi nous saluons 
Tadmission de TAfghanistan au sein de TAssociation 
sud-asiatique de cooperation regionale (ASACR). Tous 
deux membres de TASACR et de TOrganisation de 
cooperation economique, qui couvre l’Asie centrale, le 
Pakistan et TAfghanistan peuvent esperer servir de 
pont terrestre entre ces vastes regions. 
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Comme le President Musharraf l’a declare lors de 
la jirga de paix, a Kaboul, 

« le Pakistan aspire a la paix, a Tamitie et a la 
cooperation avec l’Afghanistan, sur la base du 
respect mutuel, de Tegalite souveraine, de 
Tintegrite territoriale et de l’independance ». 

Le President {parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole a M. Tom Koenigs, Representant 
special du Secretaire general pour TAfghanistan et chef 
de la Mission d’assistance des Nations Unies en 
Afghanistan, pour qu’il reponde aux observations et 
questions. 

M. Koenigs {parle en anglais) : Je ferai 
brievement quatre remarques. 

Avant toute chose, je remercie le Conseil de 
securite du vaste appui qu’il continue d’apporter a la 
Mission d’assistance des Nations Unies en Afghanistan 
(MANUA) ainsi qu’a son personnel, qui depend de ce 
soutien ininterrompu. Pour l’heure, la MANUA est non 
seulement confrontee aux problemes qui se posent 
habituellement au lendemain d’un conflit, mais aussi a 
la naissance d’un conflit dans le sud du pays. Ce sont 
done des taches de maintien de la paix mais aussi 
d’etablissement de la paix qui nous attendent. 

Deuxiemement, je constate avec satisfaction que 
les domaines d’action prioritaires ont ete clairement 
identifies dans toutes les reunions du mois passe. II 
s’agit, premierement, de la securite et de la re forme du 
secteur de la securite; deuxiemement, de la 
gouvernance; troisiemement, de la lutte contre les 
stupefiants; et, quatriemement, de la cooperation 
regionale. C’est ce qui ressort de toutes les 
interventions d’aujourd’hui. Je tiens a souligner qu’en 
raison de son role vital pour la securite, la gouvernance 


est probablement le domaine d’action le plus important 
et le plus complexe de tous. II faut que la securite soit 
prise en charge par les Afghans. Cela dit, la lutte contre 
les stupefiants, le renforcement des capacites et la 
cooperation regionale sont tout aussi importants. 

Troisiemement, la lutte anti-insurrectionnelle ne 
sera couronnee de succes que si elle contribue a 
accroitre la legitimite du Gouvernement afghan. D’ou 
P importance que tous les efforts que nous deployons 
dans les domaines de la gouvernance, de la lutte contre 
les stupefiants, de la securite et de la cooperation 
regionale tendent a renforcer la legitimite supreme du 
Gouvernement legalement elu. II faut certes que les 
esprits et les cceurs soient acquis a notre cause, mais 
aussi a celle du Gouvernement afghan. Nous devons 
imposer la legitimite du Gouvernement afghan parce 
que seul un Gouvernement afghan legitime et peri;u 
comme tel parviendra a surmonter defmitivement les 
obstacles poses par la rebellion. 

Enfin, quatriemement, je pense que les efforts de 
TAfghanistan et de la communaute internationale 
doivent, et peuvent, servir la cause de la paix dans 
Tensemble de la region, tout comme la region peut, et 
doit, contribuer a Petablissement de la paix en 
Afghanistan. En revanche, les conflits et T instability 
qui regnent dans la region risquent - mais il faut les en 
empecher - de detruire TAfghanistan et d’aneantir nos 
efforts. 

Le President {parle en anglais) : Je remercie 
M. Koenigs de ses eclaircissements. 

II n’y a plus d’orateur inscrit sur ma liste. Le 
Conseil de securite a ainsi acheve la phase actuelle de 
Texamen de la question inscrite a son ordre du jour. 

La seance est levee a 13 h 45. 
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